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GARDNER & CIE. JOSEPH BRUCEII£S D’ESTOMACCHITTY FRERES TAPISSERIEa
Autrefois du Mwiicwl Hall, 

ancienne a|Kithivairt*rie «le l'Hôpital (Jéneral 
do Montreal

ITIFEriKI, MITlAim
Une commission nommée par 

VAcadèmx* tie Médecine dé Parié, 
ur étudier les effets du Charbon 

Belloo, a constaté que les 
Maux d'estomac, Dyspepsies, Gae- 
tralgies, Digestions difficiles ou 
douloureuses, Crampes, Aigreurs, 
Renvois, etc., cessaient après quel
ques jours d’usage de ce médica
ment, soit en Poudre, soit en 
Pastilles. D'ordinaire, le bien-être 
se fait sentir dès les premières 
doses ; l’appétit revient et la cons
tipation si habituelle dans ces 
maladies disparaît. Les propriétés 
antiseptiques du Charbon de Belloc 

font un des moyens les plus 
rs et les plus Inoffensifs à 

opposer aux maladies infectieuses, 
telles que la Dysenterie,la Diarrhée, 
la Cholérine, la 'ièvre typhoïde. 
Le Charbon de Belloc est employé 
soit pour prévenir, soit pour 
guérir ces maladie 

Chaque flacon de Poudre et cha
que boite de Pastilles doivent 
porter la signature et le cachet du 

Belloc.
En vente dans toutes les phar

macies. — Prix: Poudre, 8 fr.; 
Pastilles, 1 fr. 50.

Comme nous n’avons pas intention <1 
continuer le commerce de marchandi
ses, nous avons marqué nos marchandi
ses à des prix si has que nous allons la 
vendre à moins de 00 jours.

Regie generale les fonds de banque
route sont vieux et passés de modes, 
mais celui-ci est une exception a la re
gie, vu que les marchandises sont nou
velles, de derniere mode et les mieux 
choisis que l’on veut avoir.

Vouez a bonne heure, si vous voulez 
avoir un bon choix dans nos marchan
dises de modes

AU PRIX D’ENCAN

Mph TapisxcrioH ( iwpivra t.-n. iirae ) do 10 
12 «l IA cie. «ont de vérit«hl«Mi avanfagoe 
hors-ligne, dee bargains qui d.-panaont tout 

jamais vie offert ici pour le même

312 314 RUE WELLINGTOH OTTAWA
Importateurs et Commerçants d’Ep. 

ceries de Choix, Etc., Etc.
po
de Chimiste et Droguiste

Notre Stocky est Nouveau et 
ix sont Très Bas. J. B. DUFORD,205 RUE RIDEAU, OTTAWA

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE Kn lave du Couvent de la rue Rideau, 108 Rue Rideau, 108
N. R. Papier d'Or vendu à sacrifiée.( Téléphone de Bell No. 179)A. & S. Nordheimer ont actuelle

ment un très grand assortiment de

VENEZ VOIR x*

GRAND - CHOIXâ, mmmBONS PIANOS DE 
SECONDE MAIN

----- DK------
PMARJAJ\C\Eiï

Monuments,en Granit Ecos
sais, Granit de la Raie de Kun- 
dy, ou en Marbre. Cloture et 

. Poteaux pour enclos de toute

TAILLEUR COUPEUR
. TAILLAGE GARANTI Coin des rues Rideeu et 

Cumberland,
ET AUSSI

Coin des rues 
et, Bank

L'Huile de Berthé era rhnfle
de foie de morue pure, prépanfte 

des foies lm portés directement 
L. Frere, 19, vue

qu'en flaceee 
iMtnwtM.

sû

d’excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

tyanteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204

UST-AJE3- BOTER
COUVREUR EN METAL DE TOUTES ESPECES 

Ferblantier, Hombier et Poseur d’appareils 
de toutes sortes, et aussi grand assortiment 
de Cages d’oiseau, ustensiles de cuisine, et 
tuyau on plomb pour aqueduc.
KO. 284 RUE DAJGHEOUSIE.

m MON PROPRE OUVRAGE
■iToujours en main. Tout ou 
ITvragc est bien lettré et garanti 
t‘"aux plus lias prix.

Spnrks

R. BROWN,&■ pour la Miilwon 
Jacob, Parie.

Ella ne ee vend 
•ooompagnéa d'une

94 RUE GEORGE,
En face du Marché By, Ottawa.GARDNER & CIE.On donne un present BRYSON, GRAHAM & CO61 RUE SPARKS A. C. LAROSEAVEC CHAQUE

üVoiture d’Enfants Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

Seuls Agents pour les 
Piano1 Chickering, Steinway, 
Haines et Nordheimer et poui 
Tes Orgues Harmoniums de JSs 
tey et Kimbill.

eilleurs qualité» 
charlxm liitu- Une Vente avec franchisepiAgo

ACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable Nous ne* vous promettons pas la t**rre pour 11e voua donner 
ensuite qu'une balle de maïs sucré.? BIENCRIBLE 121 RUE RIDEAUs.—A LA—

NATIONAL M’F’G. CO. 
160 KUB SHARKS

ET TAM »E Collections faites promptement
g: Telephone 189 II Grande Vente pour faire de la place|0'IIEiLLY & HENRY,

3VC0 3SrTK.ES A cause de travaux d'agrandissements qui seront, faits tout 
doit être vendu.

(Suc. de A. ScylxildPersiennes, LISEZ CECIEn OR Solide pour Dames 
$11.00, Montres en Argent 
Solide pour Dames $6,00, 
Desen Argent pour Dames 
25c.

Le plus grand assorti 
mentdemontres.Horlogeset 
Bijouteries de la ville. Les 
plus bas prix en Canada. 
Bijoutiers en gros et en dé
lai L,98 Rue Rideau et 26 
Rue Sparks.

*!&a.f. mcmilLan,

RITE Sl'AhHN,

Toiles et Poles 
a Rideaux

NOUS I*088EIH)NS LA 
NOUS POSSEDONS LABLOC RUSSELL Si vous voulez des bargains 

de meubles, e «ayez le nouveau 
magasin de meubles.

106jet 106 rue SPAbKS’

TA IMS
CLEF l)K LA SITUATION 
CLEF I)E LA SITUATION

quai tiers généraux pour Tapie «t ITHarta ik dus prix qui Htirprendrout
Les meilleurs irr. 'hés dans la ville

National Mfg. Co onuy
I ou R leu acheteurs

George Stewart
d’an goût suave et d’une efficacité 

contre les maladies des 
Elle

ETOFFES ATTRAYANTS ET 
ATTRAYANTS ET160 RUE SPARKS 160 n un goat

éprouvée contre les maiaaiei
bronches et de la poitrine, r-ne non rue nussex
emprunte aux plantes médicinales en face de lft rue York. Habits d’h< 
leurs principes actifs pour soulager (ic femmes, nettoyés, teints réparés et remi. 
et guérir la toux. à neuf Tapis de pianos, Je table, ri Jeani

Deux h trois cuillerées de Sirop de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyée
de Regnauld suffisent pour cal- °' teints à la perfection. Plumes d’autru-
mer laîWx d’.mfcition, du Rhurnt, che. teinie. s.loa l’espèce prod.lle, cep 
de la Grippe, du Cu.àrrh., de il 
Bronchite, de VAsthme, etc., sans _ . ,, SDER,K., .
échauffement ni perte d’appétit. |

Fabrication , Maison L. Prere,! Satisfaction garantie On va Archer et 
19. rue Jacob,Paris, et princip, Ph'w. on délivre les ordres par toute la ville

Les collets et les noitrneta 2 cents chacun.
E.. 0-A.OIT03SI l’rop.

604 rue SUSSEX devant la rue York 
S. Succursale, au No 160, rue Mai n,

TKI.VII RhKIK i>AïiltL AOTTAWA,
ET POPULAIRES BARGAINS 
ET POPULAIRES HARO Al NS 

Etoffes à RoIm> nous tenons le plus considérable et le mieux choisi des stocks ea 
Canada. Pas de curioMté* antiques. Tout est frais et gentil.

KOBEou mei

%».
!

i»
GANTS LE REVE D’OR 

LE REVE D’OR 
DES RAS PRIX 
DES RAS PRIX 
EST REAL 
EST REAL

liants et Mercerie plusieurs lignes seront données k un prix 
nfavture.

N. B.—Réparations une spécialité. ET
ISKMERCERIE JSEf! lent de 

la manVin.tSirop<iDusart
U LACTO-PHtSPHATE dl CHAUX

1 )ans le départen 
moindre que col ni de

TAPISSERIES ! !ECURIE DE LOU VENEZ ET ETUDIEZ 
VENEZ ET ETUDIEZ 

LES QUALITES EXTRAORDINAIRES 
LES QUALITES EXTRAORDINAIRES 

-U i rl’'IXTUl,h cette VENTE SANS PAREILLE 
fn A 1 1 A ODE CETTE VENTE SANS PAREILLE 

gué des hauts prix et des n-clames fausses, Chaque transaction 
liam & Cie.. a pour base solide la réalité et la vérité.

SOIFS' La Lest» twA-'t* U ikaux coouoa Jao»'
1 > arxoi «t u 'rnr d* dctba&t «t,
' de plsi nuiiiaot du riijif.r*teor*

Il ralhrn.it «t red ruse let oi du enfanli,
, recAiîiçuri, rend U vijaenr et Vacuuu aui,
, AdoUictnlt mon* «t iyuii'hatiqnei el i rent, 
i qui sent 'aligné* ter nat croiwince trop< 
i rapide; eh i le* rktùiguu, ü facilite la<
< eicatrifatio.i de* pc.'Sion* ,
1 l.e* ftmnt •! *netio ,-a. qni prennent le WXH > 
' ,on le SX* O* d • t-VirILE.I. tuppo-isnl j 
1 ,leur état *ai« fatif et moi form»*, menu *tf 

- . i donnent le ;.->ur i - J enlantr pin* vigour eut. -,
Le Lacis I r.ctpl » i$ chau* le

, liait Je» A et ganntit let elUm* '
, contre I* D arrhée et le* maladie» de crois- i, 
i *ance. Par . *u inflaenre, la Dentition •• 'av ^ 
i «an* ta lieu et tan» convilelen- >

Le VIS et le 8I20P de DUS/» 5c" < 
, réveillent l'appétit et le» force* île» ccnvc > 
i leseents. et . onviennent dans too* >« ea* t > 
, fatigui ou ;'ryuu*m«i*/ du «orpt humain J 
I t^vww i

ET—DE-
seule qui soit pré

parée par des procédés approuvé» 
par l’Académie de Médecine de Parie f J 
elle est deux fois plus riche en 
principes actifs que les huiles de 
foie de morue préparées diffé
remment. . I

L’Huile brune est la seule qui doté* 
être employée en médecine i l'excite» 
lion des deux autre» aorte». •

l'aovnaïua Taooeesae. I
« Les enfants acceptent facilement 

l’Huile de Bertl é et ne tardent pas 
à la demander, parce qu’elle n’eei 
tme répugnante. » - - ----------------

L’Huile de foie de morue 
Berthé est laPour un mois seulement

PEnsrsEZ-Y-BiEisr
i Pendant ce sacrifice nous vendrons 

nos papiers aux prix coûtant. Souvenez 
vous que ce n’est que pour un mois 
seulement.

Tapisseries depuis 4c. Papiers dorés 
depuis 20c. en montant.
J. F. Belanger, 159 Rue Bank

r^ Bell Telephone 92.

PREMIERE CLASSE,
f Ai monde est fitti 

faite chez Bryson, (Ira

Joseph Senecal, BRYSON, GRAHAM & CIEM

14<i, 148, ir,0, ir>2 et 184 BUE SPARKS.
Sue!h At/ents pour l< h ï hett de Tetlty et Oe.^LenThen les 

pfus renomtn< h du monde.

COIN DES RUES

YORK c T DALHOUSIE.

fiancée ?... mystère. Toujours “ Quelque minutes aptes, à la recommenc-s de nouveau, tu iras 
est-il que notre prince dont ce grande stupéfaction du brave ftc- sous la labié comme un petit chien, 
n’était pas le jour de visite et qui tionnaire, la princesse accourait Le j une prince tint corn pie de 
n’avait pas levêtu son grand co-du- elle-même au d’vaut du pauvre l’averiissenvmt pendant quelque? 
me d’avparat, sauta dans une pre- fou an cou duquel elle sauta minutes.mais ne tarda pas à revenir 
mière classe d’un train quelconque, aussitôt. à son habitude,
prit à la gare de Potsdam un mo “ On peut penser quel’e avait été “March sons la tab'eP ordonna
este sapin et arriva devant la leur stupéfaction quand on remit le pè e. Le petit gli-s i sous la table

grille du palais où devait rêver de à sa mère ce billet : et y resta sans bouger,
lui celle qui plus tard partagerait “ Madame, oserais-je prier Votre Au bout de quelques instants
avi;- lui le trône des Hellènes. Majesté de vou o r bien donner l’empereur releva la nappe et hV-

“Comme de juste, un faction- l'ordre qu’on laisse entrer dans nerçut que le prince s’était désba- 
naire était à la porte. votre palais ce malheureux prince b lie. Et comme il lui en demandait

“ —Wer da ? demanda-t-il à royal de Grèce, fiancé de votre fille la raison: “l^es petits chiens ne por 
l’étrai ger avec c-t air gracieux qui et qui se moifoud à votre porte tent pas d’habil*,répondit le gan;on- 
caractêri e le soldat prussien sous sous l’œil barbare d’un de vos net, ils n’ont que leur peau!” 
les armes gardes.’

“ — Moi, répondit le prince très “ Le soldat ne fat pas même ré- 
poliment, je suis le prince héritier primandé, car ou avait tellem- nt 
de Gré e, tiancN à la princesse, ri de la mésaventure^du prince que 
Laiss1 z-moi passer. l’on n’en vit que le côté comique.
“—Hum 1 hum 1 fit le soldat Mais longtemps encore à la enam- 

loisant son interlocuteur, prince brée, le facionnaire d'alors disait à 
royal !... vous savez, vous !...tout ses camarades : 
le monde pourrait eu dire autant... “—Si un mendiant venait â moi

“ Le prince allait s-; fâcher : et me disait qu’il est le pape pen-
“ Jh vous revête, dit-il que je dant que je suis de faction, eh bien ! 

suis le fiancé de la p incess . Lais- je me mét rais à gnmoux et je lui 
sez-moi passer on tant pis pour embrasser a - le pi^-d.’

w Ij6 Tud sque ci ut sans doute 
que le pauvre garçon était fou 11 
p-msa qu’il ne fa luit pas sévir, mais 
pour lui montrer qu’il n’était pas 
dupe, il s’appuya sur son fusil 
avec cette grâ ;e ursine qui carac
tère e ses co- génères et lui dit :

cher monsieur, vous 
dir z tout ce que vous voudrez.

doit 
tt-s,

un chapeau à plumes et tout un 
paquet de décorations. J’ai vu 
notre Fritz, voyex vous et je m’y 
connais.

“ Le prince éc ata de rire à c tt • 
profusion de foi ; et comme un 
laquais du palais passait, il le pria 
de remeit.e à l’impératrice une 
ca tesir aquell* i- venau d-? trader 
que.que* i guev

le deuil dans l’âme et peut-être 
qu'ils se risqueront â le porter dans 
leurs habits Les journaux ne pir- 
lmtque de ça! L s camelots vendent 
d s casse* ê.e et dss problèmes sur 
' affaire Fraseuelo. et les vendeurs 
de j lurnaux se sont transfoi més eu 
vendeurs du ortrait du toreador.

‘ Frascuelo a été, pendant long 
temps, Je premier matador de l’Fs 
pagne. Ce fut le fameux Cucharès 
qui l’arma, c’est à dire qu> lui pré
senta solennellement l'epée pour 
tuer le taur- au, il 
ans, dans une g an 
nisée par les dames du grand mon-

“Il a r ç'i depuis dixmeuf blés 
sures. C’* st beaucoup plus que le 
nombre moyen de < ordadas que 
n çoit un matador dans sa carrière

‘Ml est inexact, cependant, que les 
femmes raffolent de lui II n’est 
point biau. Ma s 1 s ducli is-es et 
les marquises les plus orgueilleuses 
tenaient à honneur d'être saluées 
parce héras, et lorsque, après une 
técente ulessure il fut q"elques 
jours entre la vie et la mort, le 
toui-Madrid élégant, politique, ar 
tistique et litiéra re, alla, deux fois 
par jour, prendre des nouvelles de 
sa santé ”

LF CONDAMNÉ MORIN
L’un d- s jurés dans la can e de 

Morin, de Mo iiinagny. a adresse 
an ministre de la iu-nice,il y aqu 
qu-s jours, un affidavit a l'eff :t 
d’établir que dan» la chambre des 
délibérât ons il s'est trouvé seul 
contre les onze jiné.-, d op mon qu 
si un verdict de meurtre suivan 
l’accusation était rendu, le juge ne 
pourrait pas faire autrement que de 
condamner le prisonnier à mort. 
L a autre s jurés disaient qu’en rap
portant sein blab e verdict, le jug*- 
avait la discrétion de le condamner 
à mort ou de l’envoyer au péuitm- 
cier; que même les onxe autre*

jur^s disaient eux*rnê nés que ce 
n’était pas leur intention qu’il f il 
pendu, mais qu’il f it envoyé au ué 
ni tender; que lorsqu’ils fuient en
voyés une autre fo h dans leur 
ch mibie de délibérations, la même 
di-cussion a eu lieu et que les onze 
jurés oui encore soutenu contre lui 
seul, qu’un verdict de meurtre n’en- 
traînerait pas nécessairemen' la 
p i ne de mor'; qu’alors se cioyant 
seul dans l’erreur contre onze, il a 
fi n par reder, croyant que c’était 
lui qui avait le to* t, mais que sa 
conviction était que le pris mnier 
n’e ait pas coupable de meurt e vo 
loin ai e et oiérnédité et qu • 1 iisé 4 
lui même il n’aurait jamdis rendu 
sen blab!- verdict, 
nomme Joseph Boulet

Comme protection principal », 
une ceinture de 45 centimètres 
d'éuaissenr en acier -lu Creusot, à 
la llmtaisou ; cette c-inture émerge 
de 50 centin êtres et descend A 1 ni. 
00 audessons de l'i-au. L -s quatre 
tourelles qui abritent la grosse 
artillerie sont protégé s par un blin
dage de 35 centimètres.

L’armement du Magenta com
prend quatre canons de 34 centimè
tres à l’avant, deux sur les flancs, 
le quatrième A l’arrière ; dix sept 
cai ons de 14 centimètres, huit 
canons-revolver, douze A tir rapide 
et quatre tubes lance torpilles.

Faits Divers
.

LE PRINCE ET LA SENTINELLE

UNE AVENTURE APT DAM

Il paraît que la reine d’Angleterre, 
ennuyée d'avoir à s bir les inter
minables détails de «’étiquette, 
avait l’autre jour trouvé un moyen 

* ingénieux d’abrég-rlesfor nalité^de 
son entrevue avec l’empereur ue 
d’Allemagne. Elle s’attarda lonf- 

^''temps
que l’empereur ne put cons crer 
que peu d’instants à celte entrevue. 
A ce propos, la Petite Presse, nous 

la plaisante aventure 
a un ans un prince

i
a vingt-trois 
cour8‘* orga-i

de
La RETRAITE D'UN TOREADOR

Les Espagnols sont dans la tiéso 
lation. Pour la dernière fois, 
Fraacuels a paru à Madrid dans une 
course de taureaux. Il quitte défi 
nitivement la tauromachie.

La dernière representation du 
toréador fui a rapporté 30,000 francs 
A la sonie d la léprésentation, il a 
été porté en tnomphe sur les épau
les de ses admi a leurs jusqu’à sa 
voiture. Des nuées de gamins 
ei touraient eu courant la voiture 
découverte qui emmenait le héros 
de la journée, avec les autres tore
adors. |

On éva'ue à deux c-nt cinquante 
mille personnes au moins la foule 
q»g se pressait sur le passage d i 
ceièbre matodor

Le Petit Journal a reçu de Madrid 
les détails suivants:

“De tous les coins de l’Espagne 
et même du Portugal on était venu 
pour voir Frascuelo tuer son der
nier taureau.

“L?» places se sont vendues à des 
prix fous. O. a payé 100 frai.es 
pour des places qui d’ordinaire eu 
coûtent six

C’est pour l'Esiagne le grand 
évèuemeul non pas du jour, mais 
de l’année q ■* !•* art de

I Frascuelo. L-- . tii «utiale» portent

DESASTREUSE SECHERESSE .
I/H sérhejcsse qui règne dans 

l’îîe cause b s p'us vives appréhen
sions et a déjà des résultats désas
treux. Les habitants Svufl.ent 
considérablement du manque de 
vi\ res. La récolte du tabac est liés 
mauvaise, et celle du maïs est nulle 
et dans l’intérieur les paysans n’ont 
ni provisions ni argent. A Vuelta 
A halos, une farni le toute entière 
s’est suicidée à la suite d’un manque 
éompl* t de provisions. Partout le 
bétail meurt en grand nombre.

Ce j u ré se
A A x-la-Chapclle, si b eu

LE “MAGENTA.”raconte 
arrivée i! Le Magen a, qui a été lancé en 

Dièse ne du pressent Carnot lors 
de son récent voy ige dans le Sud et 
que la République n’a pas craiut 
d'appeler du titre que porte le ma
réchal McMahon qui a voulu l’é- 
t ran g er, - s un grand cm raise 
d’- scad n- c-nstruit sur les plan» de 
M. Hum, ingénieur de la marine. 
Voici ses pi inc paies caractéristi-

royal
t r “C

de G:èce :
Ce jeune prince était alors pré

tendant en titre à la main d’une 
princesse impériale d'Allemagne et 
était venu nomm un jeune premier 
de la vie réelle faire sa cour à sa 
fiancée. La demoiselle le recevait 

l avtfl plaisir, l’auguste mère se féli— 
| citait de cet exct lient gendre, et le 

ince paraissait fortement toqué 
sa future ; on dit en • ffet qu’il 

rchait pas, m*is qu’il bon-

UNE JOLIE ANECDOTE

L'empereur d’Allemagne et son fils

Le correspondant berlinois du 
Pall Mall Gazette, raconte l’anec
dote suivante sur l’empereur Guil
laume t*l sur son second fils, le 
prince Eilei Fri z

Guillaume II est très sévère pour 
la bonne tenue de son fils cadet à 
table.

L’autre jour, le petit prince ayant 
fait usage de ses doigts au lieu de 
se servir du couteau et de la four
chette, fut réprimandé sa us succès 
par son père.

L’empereur perdit patience et lui 
dit: “Les enfants qui mangent avec 
leurs uoigts r semblent aux ch ens 
qui utilisent leurs pattes. Si tu

Un mot de paysan bien nature:
Dans un petit village de Norman

die, 1 curé quêtait A l’éelise en 
psalmodiant: Pour le bon Dieu, s'il 
vous p ail...

—Je me garderai bien, murmura 
fermier, de donner de l’a - 

e qui e-t cent 
que moi...

S i/ongueur totale lOi) mètres, lar
geur 20 mètres, creux 13 m. 17, 
tuant d’e.au moy u 8 mètres, de 
p «cernent 10,1.44 tonneaux.

Le Magenta est en fer et acier, à 
deux hélices actionnées par de» ma
chinas indépendantes qui doivent 
développer 5,600 chevaux en mage 
naturel.

L’appareil moteur a été construit 
au C eusot. Il se compose de 
quatre machines Compound à deux 
• yhndres attelées deux à deux sur 
dus arbres indépendant.

Avec le ti-age forcé, le cuirassé 
dut filer 1 nœuds.

dissait sur^la route en allant chaque 
jour voir celte douce fiancée. 

f- “ Car celle-ci ne demeurait pas à 
Berlin. Elle habitait l’impériale 
résidence de Potsdam et son pré
tend i levait chaque jour prendre 
le train dan la ca itale'et se s* rvir 

à destinât on des voi

Mais pour moi, un pr nce roya; 
porter un bel uniforme, des bo

un vieux
gent à un personnag 
mille fois plus rirhe

—Eb bien, ma cuè<e Jeanne,vous 
voilà mariée?

—Oui.
—Et heureuse?
—T ès heureuse.
—Vous n’avez pas d’enfants?
—Oh...non; nou.» sommes logés 

si étroitement.•<

f§ pour arriver
tu res d- gala qu’on envoyait au- 
devant de lui.

“Un jour, le Um s était-il plus 
beau que d’h ibitud ? le printemps 
l’avaii-il enveloppé d'effluves le 
poussant à aller déposer un baiser 
**ir lu blanche mai a de sa blonde
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DEPECHES DU SOIR s«sS«SK=
voir sur U moatagn ■, DOLMANSdans le petit finer

__ près du chemin do fer incliné. Le
**é transporté à la morgue et le corone

(.%triice Special)

UN MONSTRE
Madrid, 2U mai Furieux d'avoir été 

refusé comme toréador, un paysan 
gnol a tué non maître et quatre autr

'> n ‘

A Vt 

depuis sa dis

e matin «m a reconnu que 
mme qu'on a tant cherché 

iparition, par le tait que son 
it à l’encre de Chifi

chemise et non linge. On a aussi retrouvé 
dans la réservoir une serviette portant le 
chiffre de l'hôtel et le nom de Styles, pro-

uquete ci 
bien Vho

Les (dus GRANDES Nouveautés 
<lu jour <-u fait <le Demi-Gilets et de 
Dolmans (à GIîukIs) d’Eté.

CONDAMNÉS 
-Sécréta» Lavissièrc, 

muée pour 
premier à ti 
île et l'autre à 

une amende

ondait Foncier, ont été ce - 
administiation, le

$2,000 d’amem 
1). Heutch paie

Pauim 
du Créd 
mauvaise 
mois de prison et : 
3 mois et $120,01 
de $120,00

du Grand central, 
lecin chargé de faire# I 

cadavre a dit qu'il n'avait 
doute que Kimher avait lent 
eu se coupant la gorge avec 

Toutefois le ruzoir n'avait 
1ère cariotiile. Il se

'examen dn 
le moindre 

: se suicider

atteint l’an- 
enveloppé 
de l’hôtel 

mtagne, et pour 
il se serait alors

Jde

VOL EN GRAND
la gorge avec une des serviettes 
et se serait dirigé vers la m 

fin ii ses souffrances, 
précipité dans le reservoir ou il a tro 
mort. La préméditation de suicide se trou
ve confirmée par le fait que les poches de 
ses habits étaient remplies de pierres.

Le cadavre était flans un état avancé de 
décomposition et répandait une odeur in-
#Le

Nous avons acheté à la manufacture 
môme un assortiment <le Demi-Gi!ets 
et de Dolmans. Ce sont les plus Riches 
vt les plus Luxueux Articles qu’on a:t 
produits et ils étaient destinés aux Cités 
Européennes et Américaines.

Calcutta, 29 mai Les passagers à bord 
trains du chemin de fer indien sont 

avertis île ne pas acheter des vivres d i- 
trangers, vu qu’ils contiennent des poisons 
qui, avalée, les mettent à la disposition des 
voleurs.______

des mettre

L'AGITATION OUVRIER b 

Pilsen, en Aut
grévistes ont mis au pillage plusieurs ma 
gasins, auberges et presbytères. Nombre 
d’émeutiers ont été arrêté ii l'roppau. 
Soixante-sept personnes récemment arrêtées 

désordres ii Wagstadt et à bulnck, ont 
ondamnées à des peine» variant île Lois 

mois il trois ans de prison.

CONTRE LES MORMONS 
Washington, 29 

ublicainc de la Cour Suprême 
luis vient 
n coup terri

deux ans, les biens de l’église 
été saisis comme appartenant à

talion ouvrière a 
riche. Les

Viknnk, 29 m 
recommencé à été

de
réservoir dans lequel le cad 

retrouvé fournit de Peau aux hab 
la partie ouest de

davre a 
i tan ta

la rue Sherbrroke, parait
il

Z PAILLE, FEUTRE. 
DE VARIETE CHEZ
t: rideau.

CHAPEAUX DF 
SOIE ETC., G R 
JUS. COTE, 114

\ NI 
RU

ll<‘ui*eus nient nous les avons 
obtenus pour la moitié dn prix régulier 
ce qui nous penmdtra <lYu disposer au 
prix <Ls marcliamlises ordinaires.

La majorité ré
assemblée du comité deIl y aimV

y a
mormone ont

entire un arrêt qui pude i

n î!ï au mormonisme
POUR TRENTE JOURS 

Grande vente pour argent comptant. 
$20,(MX) valant de Chaussures seront vendue» 
argent coûtant, ( est la meilleure chance 
de sc procurer une chaussure à bon marche 
qui ait jamais été offerte. Pas de vieux 
stock. Tout est frais, nouveau, et a été 
acheté aux manufactures.

ssi un stock considérable et b en choi- 
vulises et coffres à des prix qui ne pen- 

vent être trouvés aille 
Rappelez-vous l’«

FKV, (W

un but contraire aux
rime appart 
iée dans m 

Unie.
Suprême 
Derates de

l’ont en déc arant que 
i le droit et le devoir d< 

lisme, ils sont 
a le droit et le i

gnu mcorpon 
luis des Etats ("est cette saisie 

vient d’allirmcv.
our ont été d’avis

le g"11'
e supin i-

G
trois démocrate 
contraire.

le mormoi

lac
dé

son' d’avis
Au

GHEAPSIDE!lifsgouvernement 
primer le mormonisme 
gouvernement ne peut saisir les propri 
d’une compagnie incorpoiéc pan e que lu# 

de cette compagnie se sont rendus

as T. L. CLAF
Ri.Ivan

m ombres 
coupables de crimes

Cour de PoliceJESUITISM AIL
b ine deMontkkai., 2!) mai La cause 

‘umpagnie de Jésus contre la compi 
de Publication du M au. .pendante depuis 
longtemps devant nos tribunaux, va être 
enfin discutée au mérite.

Les avocats du M ail ont produit 
plaidoyers en ié|K>nse à la 
.<.011,1 MMi de dommages int< 
journal pour avoir reproduit un article li 
fielleux envers la société de Jésus puLli* 
par le " 1 x; Semeur 

Le premier plaidoyer 
ti m de l’exception à la 
la cour Superi 

Les avocats 
n’entenclent 
rendus par lu 
d’Appcl sur le 
ils plui lotit de 
du J.

pour les ran 
ti<m à la foi

John Lane- et N. Vinisiiunson, pour 
ivresse, sont condamnés à $ t,00.

M. MoWilliam et Joseph Langlois, sont 
condamnés à •<."> prtttr avoir causé du dé-

N. li.—Comme <riial)itii<le le Pre
mier arrivé est le Premier servi.

a i

piatre
liuiir usé d’avoir troublé la 

s George Foubert,
Vînmes Clarisse, aw 

acquitté, mais 
accusation est 3L. Œ31.à payer

E. Lamarche, épicier trouvé coupable 
(l’avoir acheté les œufs avant neuf heures 
du matin sur le marché, est condamné à 
payer SÔ,(Ml, N. Breanl et Joseph Dupont 
sont acquittés d’une accusation semblable 

Joseph Lafrance, trouvé couj 
saut, est condamne à 2fi contins 
et Adolphe

ranco-Américain

:, rejetée pai & CIE.,
du Mail déclarent qu’ils 

(jugementse soumettre aux 
Supéi ieu

pas eonstitu 
par la législature 

alléguées dans i

autres plaidoyers allèg 
lieux qui fait la hast tic

JT. d’amende, 
Condoin, accusé de vagabou- 

acquitté.
poursuites contre les vendeurs 

. 1)> ns
.................. journaux

nouveau
la forme, et

la Ciimpagute 
^ lellv meut TESSEE- Reinede de PinuschCT ajournées ii huit jours 

les annonces dans les j<mile
Les trois i 

l’article libel 
suite ne s’attaqua 
sus,"* demanderesse 
article ne mi a causf

accusations souvent porté» 
publique, ot ip 
Compagnie de Jésu 

aturé le Québec 
existe depuis di 
lier, et qui J
qui lui s.nt reprochées dans cet article.

Que les accusations portées dans l’ai 
en question sont vraies et publiées dans 
l imé-rêl du public : que d’ailleurs elles ne 

de nature à nuiie à la réputa- 
ie de Jésus.

du Mail teim.nent leurs 
demandant un procès par

•ntmuees
i la même qualité que celle ven 
250/0 de^plus, c. a. d. 5 cen

5 Centins la piece
due ailleurs à POUR ies HE- V MORROIDESassLa ( 

la cause
un dome

n substance il ne faisait que 1

ils s’appliquaient
s incorporée par la h

iitg.', parce 

répéter des ,'890 - PRINTEMPS -1890 1 <’.minière*

cellePrécisément la même qualitéTHE B .ROADWAY
ailleurs à 200/0 de plus c- a. d. 6 centins i onguent rnis
Bordure 5 centins la vergeLe soussigné désire remercier ses 

nombreux amis, ses pratiques et le 
public en gémirai pour l’encourage- 
ment qui lui a été donné dans le passé.

Il sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage et dé
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complet d'étoffes de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons 

ks J ment’ust certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite 
patrons, les couleurs et les dessins 

des plus

Pour i-1- h.-morroîde» interne» ou externe» 
.a gaé"is n u • manque jamais de se pro-
uire np.'à» qu l.pieH applications.
Sl I’rOMTOJHi; l'IND$-Pour

liêmorroïd s ay c ce i lem 
smg H-:uè le et préventif sûrs.

Un I s principaux in. ré leu'a de ce re- 
est 1 : omme , ure du Pin blanc d

dans le monde en 
ement les doctrine»récit Précisément la même qualité que celle ven 

duc ailleurs looo/o de plus c. a. d. i<

Papier» dorés de 20 centins la pièce et plus
Autres qualités en proportion.
Nous coupons et portons h domicile dans les 

limites de la ville sons frais extra toutes les 
Tapisseries achetées chez nous.

Nous avons un assortiment au moins lo fois 
plus fort que tout autre magasin.

Tapisseries et décorations intérieures com
binées dans la cité d’Ottawa.

enl interne de

r, Mi
Les avocat» 

plaidoyers on
VI i» en boites séparées.

Cet asaorti-VOMMENT KYRÀUD À ÉTÉ ARRET!

Nkw Vohk, 29 mai Le Covkkikk di 
Etats-Unis, de cette ville a revu de la Ha 
vatie et publie aujourd'hui des détails 
la découverte tic Eyraml et son arrestation 
qui lui sont demi •» par la personne qui a 
fait arrêter le meurtrier de GoulTé.

Vette personne tient à la Havane une 
son de modes. En février dernier, un 

et offrit de lui venire 
en disant qu'il 
pour continuer 

e. Le marchand les

En vante chez les PharmacienWM. HOWE.
Howe Block Rue Rideau j

— PREPARE PAR;—

Coupe
garantie et ajustement sans 
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

nouveaux.

l'i us Médical khomme s’y présenta 
quelques articles d’Orient, 
désirait obtenir de# fonds 
son voyage au Mexiqu 
acheta. En avril, il apprit que E) 
tait enfui de New-York avec quel 
chandises turques dan» sa valise.

examinant »e# livres il constata qu'il 
avait acheté les articles d’Orient fi jours 
après la fuite <!’Eyraud, de New-York.
17 mai, cet homme revint cbezu 
et lui (lit qu’il avait fait de bon 
à Mexico et qu’il représentait la Imaismi 
Delaunay. 11 était très bien habillé. 11 
offrit une vente de tabac dans laquelle il y 
avait des profits à faire.

Il revint le 10 pour savoir si le marché 
était accepté*. Il fut alors confront»

me nommée Alliertine Bremler. une 
de 1 établissement, uni lui demanda:

ez de Mexico, n y avez

et J93 Rue Cumljcrland

“LE CANADA”W. H. MARTIN Ottawa, Ontario
MARCHAND-TAILLEUR

133 RUE SPARKS 133
IOTTAWA
Nos prix sont raisonnables

EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE
Eu

Agents demandes partont
issSSIs
■ ipeculateunct marchand, qui ordee- 
E lieraient de fortes quantité ; nous rou-fcsssïsRKssssrs;
ssssissoZStas:
SSTTSSSfflVSlS

gSMSSES

-------CHEZ------
L-J

and N. B
et bonne valeur garantie. A. BEAUVAIS et Cie.,

Ko.109, Rue Bank, Otera. ^
n march

CE QUE L’ON VEND FERRONNERIES
«-ataa CreditComptant ou

*

SEhs
| parties «erre fronçais,

tsssürsr
Si SSAlti:st-K-s ne’îS'sr™" tfsrSrtiKrs
■BûsbsSs
SE3Ssi5=sbFiii=s--

modiste 
Puisque

vous nas vu Eym
Non, madame, répoi 

- Le connaissez vous? 
Non, madame.
Etiez-vous à Pat 

—Non, madame. 
Vendant ce dialo 

nait atie

L’une des plus ancienne» maisons connut / 
claies de la vallée de l'Ottawa et des mieux 
quullfléef sou» le rapport des bas prix de la 
localité des article» oflhrts eu vente;

Eclipse, Horloges Pendantes 
i ( "orniche Eclipse 1 lor 

Iules Calendrier
Iclipsc, Horloges 
■ Salon Eclipse,

Pendules Régula 
Gaufrer E 
Matelas à 
les Tapis Ecli

l’Huile, Chromo 
pes pour passage

Tapis ' xelles, Tapis Tapis 
de Tissu i .ré. Tapis Union Port 
( Excel si. ■ haut gout, Tapis »lc

des-An. < arrés, Tapis de 
Prélats I.inolim . Prélats, Tapis »lc pieu 

Matelas ■- I-aine, Matelas de (. 
de M»-l .nges, Sels de Salon, Sets de 

:>re, Table i\ diner, Chaises à diner, 
tard ou Buffets. Chaises de Salle, Tables 

fas Lit, Réfri 
Couchettes, 

hèques, &c.

Urges
Eclipse, 

Eclipse, Machines ù 
clipsc, Lampes Suspensives Eclipse, 
Ressorts Eclipse, XIachin 

Machine il La»

McDougall & CuznerEclipse, 
ic ii Balayer

Acier, Peintur 
ir Table, 
Dentelle, Tor

de pieds de

ia lors du meurtre? KnKelgne.de la grosse TarrlAr

guc, le marchand exami 
ntivement l’étranger et le vit j 

et ne troubler parfois, et il ne douta pas 
plus de l’identité de Eyraml. En conséquen
ce, il eu informa le consul français et le len
demain un commissaire de 
détective» opéraient l’arreat

es à
Lam-

- MAGASINS
Lampes pot

m SUSSE! FT DUNE, CHAUDIERE
23 11-87-88lapisponce

Nouvelles de Quebec
ence de Gazktte

VOIT! KKW D’ENFANT» 
«ramie conMgiiHtloii veimnt d’flre 

reçue. Non* «t-.micron* de* imritain* 
mix m-betewr* qui we bAleroni,

T. W.tT BUER
88 Rue Ride W

NhuJlàs

île Centre, Porte \"ases. So

Qi kbkv, 29 mai—L’ag 
■ Montréal est ouverte.de

ws, de Québec, a 
de la Louisiane.

M. Gu» Andrew 
Sfi.tXK) à la Loterie .

leurs, Porte Chapeaux, 
Main-. Bureaux, Bibliotî

n Robitaille a été nommé àM. Naixiléo 
emploi à ta tlouane.
- L’honorable M. Laurier a accepté «le 

porter la parole trois foi» par semaine d’ici 
au scrutin devant de» assemblées de comté.

-M. Jules Clément a accepté la candida
ture conservatrice dans Charier

Il eat possible, dit I'Elkvtki k, que M 
Mercier soit élu par acclamation dans B 
venture.

Island HomeMétropolitain Mfg, Co.,
Stock Farm.

Grosse Ile, Wayne Co., Mleh.' 
SAVAGE * FARNUM, PBOrKlWTOBS.

557 Rue Sussex 557 
arN.B. Paiements à la semaine.IBS la s?de nouveau 

ans Mon:
hivateur,
Bematclie

—M. (’asault 
candidatcoût 
magny

h !l £5SERVEZ-VOUS dePour 5hNouvelles de Montreal
mai —La Patkib appuie 

M. Brunet le candidat 
It Jacques

—C'est maintenant officiellement 
MM. F. L. Beïque, bà.onnier du Baircau 

et Jacques Malouin, C, R., de 
Québec ont été i

L’hon. Langelier a été prié 
le gouvernement à l’enquête.

—M. Gélinae, étudiant 
nommé secretaire de

Les POND'S S§ *Moxtukal, 24 
chaleureusement 
ouvrier de la division S Brûlures 

Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements KffifUjfSjjl 
Manx J'Yeux
Hémorrhoîdes Biyij^e-Sa 
Hémorrhagies
Inflamm atinns ÏS*!îV. 1L5ÏÏ2 iï

«

SEXTRACT y «de Montréal
nommi's commissaire»

de représenter LE FER

BRAVAISen droit, 
l’hon. E own.

— Le transatlantique Sarnia, de la ligne 
Dominion, est arrivé dans le port hier, après 
avoir fait la traversée de Liverpool à Mon
tréal en neuf jours et sept heures. C’est la 
traversée la plus rapide de

IMPORTED
Percheron Horses.

i get of sbee and dse. 
tation and registered Is tki 

___ can stud book*.
ISLAND HOME
situated at the bead of 
River, ten miles

m expérimenté par 1rs tries grands MéderJa* | 
de Monde, passe imméitialneenl dans 
l’Economie sans occasionner de trr^„ 
— Il rrcolort et rerunstitee W sang St 
hit donne la nguenr nécessaire. U ne 
noirrit jamais les denis.

St Utter Imlli'ionirt ContrtflQOBt. ' 
Kxigar la S.gaatnr* >7 Brerta,iefriaf*islsi|l

DÉTAIL : TOOT** LS» MBABSUviea
: *0 at 42, Soe St-Laaare,Parte

AD stock selected from the
established repu 
roc* and A mena

la saison
ispecteur des bâtiment» de la cité 

eat à la /eille de notifier l’abbé Verrault 
d’évacuer les appartements situés sur le de , 
vant de la Bàiisne <le l'Ecole Normale ou de 
faire eommauoerlw travaua de réparation ^

miles eeiow the City, am 
ta ecoeedble by railroad and MeamboaL Vwtoei 
aot fcnslMar with the locatk* may call at <dty odBce 
p Compaq Building, and aa mat wO accompen-

PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARA 
PARA 
PAR ASCII S
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C’est i
Pour les modistes de 

dre qu’elles ont le pl 

d at tide» de modes lia 

font le plus grand coir 

importées directement 

Le paa inclure par 

Athènes, Baby lone, Co 

eus, Edinburgh Touch 

Kong, Inverness, Jen 

Leipsick, La Mecqu 

Pékin, Québec, Rom 

Utica, Vienne, Varsovi 
Zurich, et autres centre 

inutile de mentionne 
puis trouver tous mes 

Canada et à meilleu; 

part ailleurs. De là m 

effort» de ces puffers à 

chent à faire concurret 
textes, au modiste fan 

a le pas sur eux parce 

ment acheter, et venin 

res trois fois plus de ch: 
garnis que trois autres 

Met dame», j'attire t 
spéciale 
de chapeaux de toutes 
Mon motto est toujoun 
profits.” Vente 
second prix

mon aasor

Fameux maga
£|318 Rue W

tîD
v

t /r,u>
-o

«i
The Meet Successful

covered, a* It is certa: 
does not blister. R

fiTRlBTSVI
Du. B. J. Kkndall Co., 

Uontl<*men.—I have use, 
dall e Spavin Cure for 8p 
and also In acase of lamou, 

lintuhnc! found I 
very respect. I co 
end It to all horse 
Very respectfully

n i non

KENDALL’S SI
J. Keudall Co°Mb 

Gents I have use»i a fc 
<1 all’s Spa 
which war 
enza In a ■
Cure mail 

best and i
uMSAwtk#' I have eve 

me one of your valuable ts 
lise on the Horse.” You

KENDALL’S SF
Fort Elmci 

Dr. B. J. Krndai.l Co . Enc 
Gentlemen-— I always 

Siiavin Cure and Blister oi 
and they have never fal 
what you state they win 
have cured a bad case of l 
and also two cases of Rlt 
of years stand In g. oa mares 
I liouglit to breed from, an 
not seen any nlgns of dis» 
their offspring. Touri

Price 61 per bottle, or s 
druggists have it or can gel 
sent to any address on r

BM'rferoALL
SOLD flï AL

49 Rue I
OTTj

■ Les Pat «sols on l 
dans la piastre ct nt 
five au public.

Que chacun s'einpr
r

Pigeon, Fi

MUTES PF0F?SSI0**FLLES
Belcourt, MacCrakea 6 Henderson
ONTARIO ET OUEBF.O

OTTAWA

à
John J. MacCrakeaN. A. Belcourt,

Geo. F. Henderson.

J, W. W. WARD,
AVOCAT BTC

------ BURSAÜ

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ou»
LUSSIER &ROUTHIF.R,

A veeau», Notaire, efe.

Bureau — 669 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 

Argent àprêeer 
l’emprunteur.

avantage spécial à
USSIER, B. A. S». J. ROUTMIER

M. J. GORMAN, LL.B.,
ISuccesseur de L. A. Olivier)

Ivocal Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Calm des Rues Bldeaa et Si
OTTAWA, Ont

ARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS. SOLLICITEUlvd, NOTAIRES.

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, 01
PBXS DK VHOTKL I1UHSKLL 

Martin O Casa, Q. C. D li. MacTavish Wm.WyiT

Db. B. Cheybieb.
276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation io à 12 a. m., 2 à 5 
p.m., ct 7 à 8 p. m.,

Walker, WcLrun & ttlancbet,
AVOCA Ta

Avea*», Rollirlteur*, .tgenb Pai 
Uslree, Notaire*, etc, etc.

No. 341 Kue Elgin, OttoW ' 1(■N PACK DD KD8S8LL)

W.H.Walker. D. L McLean. C.A.B.anone.

GEO. McLAÜRIN, L.L.P.
AVOUAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

m. ïsÈKitiiirÿMïïsfsser
TAILOR McVEilI

tVOCAT, ^ULLlCmtlR, KTC
— BUREAU ! —

| Seottleb Ontario Chamber*, Ottawa,

STlWAHT, CHfiYS! ER 4 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Uonr Supreme et le ï’ariemens

Cbasbres Dnion, 14 m Mfblfo, ültiwi, Oit]
McLsod Stewart F. H cf^vsLK*

J. J. CODFRSY w

VALIN
A vocal*. Solliciteur*, Etc.

BLOC EGAN, KUE 8PAKKSÇ
vis-à-vis l’Hôtel Russell.

Bradley * Snow
°°DB

R. a.Bbadlkt. _____ A T. snow H
Argent A prêter 1 6 p. o 

rembourser en aucun temps.
avec privilège de

J. S. JUBE BOUTHIEB, B. A. Se,
ARCHITECTE ET IHCENIEUR CIVIL . 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
Déruren Indlcatre vonce 

le* ionmian*
Article 1. Toute personne qui 

lièrement un journal du bureau ee poe 
de journa 
d’un aut e

renvoie un 
es arrrèagee 

autrement

mint Jr-

égy,
istej

qu elle ait souscrit ou 
soit adressé à son nom ou 
est reponsable du paiement.
^Article 2. Toute personne 
journal est tenu de payer tou 
qu’elle doit sur l’abonnement,
1 éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paii-menl 
"•■■’il ait retiré ou non le journal du lu

!ï

a:
3. Tout abonné peut être pour) 

pour abonnement dan» le district ou le 
journal est publié, lors même qu’il demeo 
ferait à des cen laine» de iieuesde cet endroit^ 

Article 4. Les tribunaux ont décidé qne 
le fait de refuser un iournw du bureau de 
poste, ou de changer de résidence et de 1» la
ser accumuler les journaux à l’&ncierne 
adreeae, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention de raude.

<JHARBOJS
A FOURNAISE, «• Egg,” “Nut,” - Stove,” 

est I»- meilleur charbon mou Américain, 
Charbon Extra tin et doublement tamiser, 

venant d-’S mines de Newcastle.

GEO. F. THOMPSON
37, rue Spark*.

LES WIILLEUR3 
OUILITESiOE CHARBON

T. G. Briihai huccesoeur -le J. 
Br.,wn ? A Gie 
Rio Russell

à Vendre à Don March*
Portes chassis, ei jali userie.bois pr paré, 

moulures, sûres teintes, huiles, peii titres, 
cuir et ,oamilare‘> de chauseures chez

H. HOODKM)
38 rue Besserer, près -lu bassin du Canal

I
J T. JULIEN

373 RUE ST PATRICE

VITPiER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET BLANCHIS E R.
Tout ouvrage exécuté ave soin ni i-r impu 

titud»

LE CA'NADA L’Emigration Française
Journal Quotidien du soir

apporte le 
d’un de

re
L’Evknkmknt de Pans nous i 
ipte-rendu d’une conversation 

ses rétlacteurs avec M. «le Mahy, 
sident de la Chambre. Voici une parti 

geignement» donnés par celui-ci. Ils 
t très intéressants pour nous.

LA VytLLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire à 16 pages

•l I>e chiffre (le nos émigrants, a t 
il dit a considérablement augmon- 
té depuis qnelipies année* ; les 
s’éparpillent dans le monde 
sans profit pour nous, perdus dans 
Viminnnsiie du globe, 
goutte d’eau dans l'Océan 
très, en masses plus compactes, vont 
au Chili, dans la République av- 

outribuer au

..Oscar McDonkll

........P. A. J. Vovkr

...Flavikn Moppet

Directeur delà rédaction
Secrétaire “ .............
Rédacteur de ville..............

BUREAUX : 41i et 416 Rue Sussex
OT1 r A W A , O N'T-

omnie une

Jeudi 29 Mai 1890 
EHH08 DU JOOE

gentille, au Canada, 
progrès des nations nouvelles, et, 

iltant la mère-patrie, devien
nent non ses clients,

“ En 1888,27,17:$ Français, 
hommes dans la force de l’Age, des 
“ faise rs d’enfants sont i artis, 
sans espoir de retour, dans l’Ame 
rique du Sud, et sont allés s’établir 
là-bas, accroissant la nuisance d un 
pay i qui possède (les industries i 
c u r rentes des nôtres, et qui ferme 
se - portes à notre ind strie natio-

«j
mais ses rivaux

M. Heaugrantl écrit qu’il reste candidat.

est morte de la grippe à 
Ou n’en connaît plus d’au-

Une personne 
Montréal, hier.

Pasteur a déclaré qu’il ne pense pas que 
térie comme la ragela lèpre puisée être 

par l’inoculât ion.

Hans la l,«iui- 
-t mort un dont 

Il avait 31»

L’olivier vit longten., 
h Beaulieu, il ei 

<m estimait l’âge à "> siècles 
pieds «le circonférence.

“ Un prélat canadien faisait, 
temps derniers à Paris même, 
propagande active, à laquelle le 
gouvernement demeurait indiffé
rent, et multipliait les conférences 
pour engager no» émigrants à peu 
nier le Canada, colonie anglaise, 
leur promettant, avec la protection 
de leur industrie-- protection otlici- 
elle—la concession d’un lot de ter
rain de (î 'i hectares 112.

“Tout cela est inquiétant. 
u On nous séduit, en faisant mi

roiter à nos yeux des avantages 
médiats, t l, pour la France, une ex
tension de piépondéranee politique 
6! économique El. augmentant chez 
l’étrangi v le nombre des individus 
d’origine françaiie, on prétend que 
ce s -ni des clients que la France se 
réserve pour 1 avenir. Er.eui 
ne sont pas des clients, co sont des 
concurrents.

“ L’émigrant est dominé par le 
milieu fortement organisé où il est 
transporté, milieu moralement, é o- 
nomiquepient, politiqm ment anti-
français...... La famille qu’il fonde,
la pohtérité qu’il laisse, deviennent 
partie intégrante de la nation 
où le premier autem 
gré Au lieu de peupler pour la 
France, il peuple pour l’Anglais, 
l’Allemand, [’Américain du Nord ou 
du Sud et fortifie ces groupes étran
gers fatalement rivaux 
de la France. El, q and même lui 
et ses descendants conserveraient au 
fond du cœur le doux souvenir de 
l'ancienne patrie, quand même ils 
conserveraient l’usage de notre lait 
gue, ils n’en seraient :as moins per
dus pour la France 

“ C'est le (Irapiau qui fait Indien 
bien plus que le cœur et la langue 
Nous devons donc réserver jalouse
ment les forces et les capitaux de 
nos émigrants pour les terres qui 
font pari in int graille de la domina 
lion française, pour 1ns possessions 
couvertes par notre drapeau, pour 
nos colonies et nos pays de protec
torat, Madagas ar en premier lieu, 
et de préf rence à tout autres.

“ Or, que voyons nous à Madagas-

■lébrer ré 2fififie an-Le Japou vient <le 
niversaire du courenuemsnt <le premier

On ne met aucunement en 
îeesion <le souverains.

empereur, 
doute celle longue sut

il d'Allemagne vient de 
de l'enseignement, 

dont les élèves 
Ce remanic-

Le gonvernem 
remanier le prog 
dan» les écoles 
parlent français 
ment.. pour 
de la Lon
de la langue franç.tise à quatre heures par

•rimaircs

but «le bâter la germanisation 
ui léduisant l’enseignement

VoicTinaintenniit que les policiers vont se 
de Londresmettre en grève 

vient de demander la réduction des heures 
<1« service et mm attitude commence à deve- 

Un manifeste» paru dans 
lequel les hommes «le |"»li>-e se plaignent des 

eut pas accéder à leur

nir menaça ntt

autorités qui ne 
demande, ct ils ineruvcut de sc mettre en

Un ftiimiyn
que M- Vhas i'Ii l nuit serait allé dans le 
comté d’Essex combattre la candidature ca-

•crit d’Alfred, Ontario,

nadienne française do M. Pacaud au profit 
de M. Meredith ; nous aurions besoin que 
cette nouvelle nous fût confirmée par «les 

c tables ct connues, pour y 
que M. Thi

ou ennemis
personnes respt 
ajouter foi. Nous èsp 
huult ne tardera pas à la contredire

Doininico Cappelcto, nu journaliste de 
Padua, Italie, vient d’envoyer à 
un compte rendu do son propre 
ensuite, il alla s'enfermer dans m 
et ayant album 
pltixier
rendu il avertissait l’éditeur d'imprimer 100 
copies <le" plus, parce qu’il croyait que la 
demande du journal serait considérable ce 

de «a mort.

suicide
i chambre 

réchaud, il te laissa as- 
Dans une note à la tin du compte

Il y a après tout «le drôles de choses dans 
la vie d’u.i journaliste italien.

\ la conférence générale de 1 église mut ho 
St Louis, Mis 

il a été adopté une résolution décla 
dans les 20 dernières années, 828,-

distc épiscopale, réunie

“ Madagascar ost un pays plus 
grand que la France, grand comme 
l’ancienne (laule ; si quelques 
points de la côte sont insalubres, 
l'intérieur ne l’ist pas. Il produit 
toutes les matières premières utiles 
à notre industrie, matières que vous 
connaissiez sans qu’il soit utile que 

[ je les énumère. Sa population n'est 
| que de deux millions et demi d'ha- 
j bitants ; c’est dire qu’il comporte 
I d’immenses espaces inoccupés qui 
. pourraient être concédés à dis ômi 
I grants français.

“ Eh bien ! ce pays ri he, qui 
I devrait être pour la France un mer- 

()n croit • veilleux débouché, le gouvernement 
français le laisse envahir par des 
étrangers. Exemple : un colonel 
anglais, devenu missionnaire, M. 
Maud, à qui l’on a donné en conces 
sion un 'erritoire plus vaste que 
nos départements ; un autre missi
onnaire anglais, lui aussi, M King
dom, qui a reçu, grâce à notre 
prévoyance, un “ royaume ” de 
950,01)0 hectares—c’est adiré la su- 
perfide de notre département de la 
Dordogne—dans les hauts plateaux 
de Vile, vt qui y fait venir toute une 
po, ulati. il anglaise.

“ Le piélat canadien, dont je vous 
parlais tout à l’heure, offrait un ap 
pât aux émigrants français un lot 
de 04 hectares 1 y’; combien de lots 
de cette importance pourrait-on 
donner à Madagascar, pays placé 
sous notre protectorat, et où les in 
térôta étrangers prévalent sur les 
nôtres !

“ Notre gouvernement devrait, 
pour utiliser à notre profit nos émi
grants. imiter la conduit i de la ré
publique Argentine, du Chili et du 
Canada. Comment ces exemples ne 
lui font ils pas apprécier l’énorme 
valeur qu’il la sse perdre ? L’exode 
des Alsaciens-Loraains ne Va pas 
ému, et, ch se tris'.e à dire, nos 
frères d’AFace-Lorraine ont eu 
plut de facilité à traverser l’Atlanti
que et à se perdre dans le Far West 
américain, qu’à s’établir chez nous, 
dans notre sol français, sans cesser 
d’appartenir, comme maintenant, à 
la patrie française.

“ Et pendant que ces choses gn - 
passent, pendant que chaque 

année s’en vont à l’étranger des con
tingents dont la perte cause plus de 
préjudice au pays que les cadavres 
jonchant un champ de bataille, le 
gouvernement reste impassible : il 
néglige ces*‘ détails ” ; on continue 
à intriguer dans les couloirs de la 
Chambre, se demandant s Von 
remplacera le scrutin de liste par le 
scrutin d’arronuiseement, ou réci- 
proquement, épiloguant sur la ^é- 
ance d’hier ou sur rinrérpettation 
de demain !...

rant que.
210 divorces ont été accordés dans ce pays,
que la population a augmenté <le 00 poui 
cent, pendant que les divorces ont auginen- 
ré «le 107 pour cent 
lois «le «lit
toircs et qu'elle» reconnaissent 30 causes «le 
divorce, et déclarant que l'église méthodiste 
mid ne reconnaît qu’t ne seule ( 
vorce (une cause spiritm 
jouicra le joui 
s'accorderont avec la loi u l'église en cette

pi’il y a 40 sortes de 
es dans les Etats et les Terri

de di
et qu'elle se re 

les Etatsles lui;- li

On sait qu'en plus de l’/Iliade et de 
l’Odyssée, lie.

un combat 
généralement qui 
taisic du grand poèré 
Les journaux de Tokio, du Japon, viennent 
de publier le récit d 
que deux armée» de grenouilles se seraient 
livrée sur les rives d'un cours d'eau qui 
traverse le jardin l'un temple de cette ville. 
La lutte s'est prolongée de 9 heures du 
matin à 4 heures du soir 
acharnée que les corps des tuées’ont presque 
arrêté le cours de l 
combat avait été amené par un.parti de 
grenouilles qui 
tandis que les autres tenaient pour la répu-

i cent un poème « pique 
izrenouillos. 1

lit une simple fan- 
Eh ! bien, point.

terrible bataille

Elle a été si

On ne sait pi c®

demandaient un roi :

M. H. J. ('loran vient de présenter son 
le système du jury.

la loi qui exempte

rapport sur 
Il appe le n sur l’anomalie de 

service «le juré les 
personnes qui possèdent un immeuble il'nne 
certaine valeur ou qui prient un loyer d’un 
certain chiffre. A Montréal, l'immeuble 
doi valoir au mois $3,000, et le loy er doit 
être de 8300.

Dans les comté» de Boiiaventnre et de 
ctivement de 
e $2,000 et de

r

Gaspé ces minima soi
$1.000 et de $
$]fi0 dans tou,

M. Clorau dénonce aussi la loi qui per-

I"Z autres comté».

met de faire eiéger lans le grand jury des 
personnes qui ont été condamnées au péni- 

soub le coup d'une accu-tencier, ou qui 
sation infamante.

M. George Francis Train vient d'achever 
le tour du monde en 6fi jours et quelques 
heures. Si l’on on croit les dépêchés de Ta
coma (Etat de Washington), d’où il est par
tie le jour anniversaire de sa naissance et ou 
il est arrivé ces jours derniers, le citoyen 
Train ne se tient pas de joie d'avoir battu 
le célèbre héros de Jules Verne, et la vail
lante Nellie Bly. Quoique M. Train fut sou- 

journal detenu dans son entreprise par 
Tacoma et par de nombreux et riches amis 
que lui ont valu ses excentricités, on ne cro- 
y. :t guère d’ab >rd qu’il réussit dans son en-

ont-ils fait
encore que celle que Von fit à Mlle Bly lors 

retour à New-York. Ainsi le citoy-

Aussi les habitants de Tacoma lui
réception plus enthousiaste

de
en Train a maintenant la nouvelle gloire 
d être l’homme qui o f rit r isqu’à présent le 
plus rapidement le to- rdu ui mde«

—siSfrr—°
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AWA
John J. MacCraken 

lendereon.

WARD,
lT ETC.

0 CHAMBERS Ottav
ROUTHIER,

lotoJw, etc.

9 Rue Sussex
il eau, Ottawa, Ont.)
3 avantage spécial à

M. J. ROUTHIER

[AN, LL.B.,
6 L. A. Olivier)

ur, Notaire, Etc*
;eaü—
tldenu et Sussex

OTTAWA, Ont.
ETER

WISH & VVYLD
Uhd. NOTAIRES.

irk Ottawa, 0;
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b. MàcTavish Wm.WvjT

Cmeybieb,

Dalhousie

n îo à 12 a. m., 2 à 5

in & blauchet,
JA TB 
•, Attente Pnrleuil 
1res. etc, etc.

Elgin, OttiiW
)D BD8BKLL)

cLean. C.A.B.ancae»

[JRIN, L.L.P.
T, Etc.

> Elgin, Ottawa

vocal,Cours Fédérales 
ne Wellington,Ottawa

Mc VEUX

IC1TKUR, ÏTC
lutin bers, Ottawa,

Eli 4 GODFREY
'LLIC1TEUR8 
P reine et le Parlement

Metealfo, Ottawa, Ont]
F. H C?^VSLK»

GODtVt
Iclteurs, Etc.
RUE SPAitKSÇ
del Bussell.

St Snow
ÆSwb'e^000*

A T. SNOW B

i*p»C’ avec privUé8® de

HIES, B. A. Se, 
NCENIEUR CIVIL . 
lfe, Ottawa.

ire <-once iinnt

sonne qui retire régu 
a bureau ce poste* 
ion, que de jouma^ 
ou à celui d’un aut e

inement,
’ à le lui envoj'er jus» 

Dans ce cas l'abon

moment du paie 
i journal du bi

né peut être pour) 
dans le district ou le 
même qu’il domeu ! 
lieues de cet endroit^ 

aux ont décidé que 
îrnai du bureau de 
résidence et de lois- 
maux à l’ancierne 
présomption et une 
mtiou de raude.

»’i« renvoie un 
es arrrèagee 

autrement

Je„

UiOJ\
“Nut,” ••Stove,** 

ion mou Américain, 
lonh ement tamiser, 
Newcastle.

THOMPSON
k*.

Courrier du jour Adresse Electorale fonds de banqueroute
AU COMITÉ DBS CHEMINS 1)E R

Le comité des chemins de fer du Conseil 
approuvé, hier, l'arrangement in

tervenu entre U municipalité du .anton de 
Wakefield et ta compagnie du chemin de 
fer de la \ allée de la Gatineau au sujet «le 
la traverse du chemin public à dix mille# de 
la Pêche. Quant à la demande du chemin 
«le fer Atlantique de pousser sa voie jus 
qu’au Bassin du Canal Rideau, elle a été 
prise eu délibéré.

PETITE GAZETTE, Pigeon, Pigeon & Cie. AN DEMANDE, M. Gvo. Lcliel marchand 
” I* l'wc Rideau dl'aire acheter un outu,
ge a sinif le ou double logement. Il paierais 
un lion prix pour une propreté sur la c'.tw 
«la aabl«*. Argent comptant.

—DF— $00,000 de chaussures de toutes sor- 
M. A. ROCHON tes sont maintenant vendues aux prix

d’encan.
VENEZ _A. B02ST2STE! HEURE

NOUVEAU FACTEUR

M, C. A. Marincau, fils, 
vient d'être nommé porteur

rue St Patrice 
de lettres dans

-AUX-

Electeurs du Comte d’Ottawa
TERRE A VENDRE. .SO acres «te terre du 
I lot nunnSru ‘20, alnnitant à la rivière 

Ottawa «lane le township i i loti,-ester, et 
«‘«instituant l«> front de Vancitutne ferin i 
sitea, à trois milles d’Ottawa, sur le chemin 
«le Montreal.

Il y a sur le lot une très Immie maison ee 
Ihus trtXs bien située et faisant face A la tète 
«le Kelt e Island.

une «les meilleures 
comté. Termes «le paiement 
■h. A ROBERT CUMMi:
Bridge, (hit.

AGLKXUARY
SUCCÈS ÉCLATANT

A 25 CENTS 
A 25 CENTS 
A 25 CENTS 

CENTS 
CENTS 
CEN 
CEN 
CENTS 
CENTS

VI l’éuhevin Raphael est parti hier d’Ot 
éde M. Geo. jrge Kidd, pour 

tire en nomination à Glen- 
Rayside, candidat libéral.

; tawa, accompagm 
i aller se faire mett 
i gary contre M.

M. BRONSON AtVLAMÉ A LA HaUTE-ViLLK

BROWN, EDMONDSON & Cie.,SOLS A 
SOLS A 
SOLS A 
SOI.' A 
SOIS A

6a carrière parlementaire Ce qu 
gouvernement a fait pour la province 
surtout pour le comte d'Ottawa 
La causa de la colonisation et de l'a
griculture des plus favorisées Le 
peuple ouvrier objet d’une sollicitude 
toute particulière Le gouvernement 
donnant a pleines mains sur la de
mande de M. ftoChon en differentes 
circonstances.—Pont et chemin defer 
cour et prison accordes Un 
des trois dernleree ann

Son élection assurée

TS PUNITION SÉVÈRE
1 ««*t ten m dans le 

fitviles. Satire»- 
N G.S, Cummings

Un nommé Pierre St Pierre a 
avant hier, pour vol «le fleurs che 
vil e et chez M. McEwans à H 
vaut le recorder il s’est avoué coupable, 
été condamné à $20 d'amende pour ch 
offense ou à deux mois de prison

été arrêté, 
zM

L’assemblée d’hier soir, à l’Harmony 
Hall, était nombreuse et composée «le citoy
ens appartenant à toutes les classes delà

C'est M. McLean, «le la société McLean et 
Roger,qui a été appelé à pn sider rassembles 
Sur l’estrade étaient MM. Bate, F. Mac 
llougall, Hon. W. MacDougall, F. Chrysler, 
E. S. Lauzon, S. Bingham, E. Dalglish, 
N. A. Belcourt, Thomas Kirby.

M. MacLean présenta à M. B 
requête signée par plus «le 2000 citoyens, et 
lui demandant de se laisser porter camlidat 
à la représentation de la cité d’Ottawa.

Eu réponse à cette requête, M. Bronson 
dit qu’il lui est difficile de refuser la candi
dature, nonobstant la ferme décision qu'il 
avait prise à la fin de la dernière session de 
ne plus se présenter de nouveau Entrant 
ensuite dans le mérite de la question, il 
expose les titres qu'a le gouvernement Mo- 
wat à la confiance du peuple : son adminis
tration économique des finances provincia
les ; son respect pour les droits de tous les 
citoyens ; et l'habileté avec laquelle

Venant ensuite à la 
Bronson mont

©1 EUE BUZDZEu^UCr.A
ulL Amené de-

on pagn e u élit mm de 
« (J iluit'Hu, a 

com men «e ses travail* de «onsti uv- 
tiou dè» I8M), -1 av«v.'. I« mois de 
décembre piocha n, :ui m« in» trente 
milles .-e. i ni com, téies ; et j’ai 
tout lieu «l“ cion gu’ vaut deux 

s. ce • Il «nin d- le de II ,11 an 
• i-ei t s r • eu plein opeia i »n.
Dans I*- mois «le j.lin 1888, un 

incei die ê(.ouv,u lah t réduisait en 
ceudr. nu «les quarli rs i« s pus 
populeux il • la vu v «1" Hull el il ms 
l'espace «le «]

trouvaient s.«n
A ma ji'.uaiide e g iivt ineni ml 

ivoya nunio lia « ni ni aux auion- 
s d II .1, une somme de cinq, 
lie puis « s. | oui f i i face aux 
oms fs plus pressant» d • ces 

pauvres malh u.eux me n liés.
De plu-, pa> cet', « o 11 glation, 

les l’ommis ai i s j Ii«; 1 «le la Dite 
de Hull, petilai> ut u,i m iu ut ass- z ;
Considéra b «mi leur revenu ordi
naire, ;et vu la position précaire 
dans laquelle ils se trouvait ut alois. 
le gouvern ment,sur ma réq is tioi 
encore, n’In sUa pas un instant à 
donner une somm de mille pi. sires 
pour aider à 11 construct ion de l'ail 
du collège des F ères.

J’ai de plus obi m en ddfér ut 
li mps, certains montants, suit pour 
aider à la construction de maisons 
d’Kcole, soit pour putvvuir à le 

ublement.
Eu 1880, une loi avait été incor

porée dans lus s tamis, perm liant le 
trait- f ri de la Cour et de la pi i on 
d’Aylmer à Hull, l.e statut cepen
dant ne permettait tel chang 
que lorsque le comté de Pon me 
aurait lu; inêm construit une C« ur 
et une pri < n.

Cette loi nous mettait à la m« ici 
du comté de Publiait. J’ai fail 
ami nder la loi en question, et 
maintenant la Cité de Hull peut; 
co struire, dans s s limite , la Coin 
et la Pi i.-on, quand tll • 1 voudra 
< V « ù elle le voudra, ei lorsqu ces 
édifices seront construils, le trans
fert a« ra lieu immédiatein ni 

Lu gouveri emeu t est a us i disposé 
à aider la c-rpo ation du la C lé de 
H ill, dans la coustruelion de ces 
édifices publics, el à cet filet, il lui 
a fait voter, à la d«*rniè « session, 
une somme de $l(),i Ou qu’elle pou - 
ia toucher en aucun temps tiè- 
qu’elle aura choisi l'endroit où ce Ve 
Cour et celle Prison doivent être 
c< ustniites. L’t-xéc'iti'Mi ou la non 
execution de c s inij oilués travaux 
est ac'nullement entre les mains d 
la corporation de Hu 1

Le gmxeinemenl a pris les un su
ies necessair. s pour < onslru're un 
pont en fer sur la Riv ê « Gai neau. 
ei tie L v. la gu d la Pumte à (.’ i 
n au e’ la Cite de Hull, el 

la e c«- qu’il e t tel u de fai » e. t 
que les Municipalités inter. ss(e* lui 
auront s guifiu leur Inienlion de s< 
conformer aux disp* siImu. de la loi.

Voilà, Messieurs les Electeur#, e. 
quelques remarques que j ; o .lais 
mettre devant vous à i approche des 
présentes elt étions

S vous méjugez digue de possé I S ANTALde IWIDY 
der de nouveau votre continue 1 I oc

sith-n, la 
fer de la Va lit <• d JOHNSON HOUSE 1 VENDRE -Un bonengind«' eotxmde-mAlg 

H «te 3 che veaux vajHnir et une chaudière 
«le 8 vhovaux. S'ailn-nmir MU bureau «lu t?».EGARE OU PERDU 

Pertlu ou égaré, nn petit chien (pu g) 
la rue George, manu «lernier. Couleur 
claire. Quiconque le ramener* au no 95 

George ou donnera «les informations à 
sou sujet sera libétalemcut réjompenaé. 
Après la publication «le cette annonce toute 
personne trouvée en possession de ce chien 
sera poursuivie eu justice

Messieurs les Electeurs,

«tenu, il soulag» immo liatement les «ouf- 
rranees «le ces pauvres Petits, pro,luisant ne 
sommeil naturel, paisible, en Axiaant dispw

biiuton de rose." Ve sirop est trAs-agrèable 
au goût R apaise 1 entant, amollit ses gen 
cives, enlève toute douleur, fail disparaître 
les souffrances intestinales e-i règlaut la di
gestion, et est le meilleur ■ mède counnu 
contre la l.arrhèe, soit qu'elle provienne de 

w i tt la dentition ou d autres ««anse». Vingt-ointJohnson House sxanrasb
;i 517 RUE SUSSEX 517 — “2" "*«»

A ' EN DRE Di ux collage#
•a Aluie, Ville CoiUrale, A lu 
bureuu lu ponte

Cotte nouvelle maison autrefois 
occupée par la pharmacie Dacier, 
a été complètement renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe. De grandes chambres bien 
aérées sont A la disposition du pu-

UnimentPARASOLS A 50 CENTS 
A RASUL* A 50 V ENTS 
\ RASULS A 50 (

K) (

roason, une La dissolution de la Législature 
de Q éb c ay.nl eu lieu dernière
ment. un ap^el au peuple est dev« uu 
née» ssaire et vous serez, en 
conséquence appelés à vous pro
noncer sur le choix d’un député, le 
17 de juin prochain.

Etant sollicité par un grand 
nombre d’am«s et de personnes 
influentes de tentes les parties du 
comté, de me laisser potter de 
nouveau candidat aux proi hav es 
élections, j’ai accept • c. lie nomina
tion. surtout ap è> avoir pris en 
consMération le généreux concoms 
que vous m'avez dom é lors de ma 
dernière élection en 1887.

Je me prés, nie. Messieurs, comme 
un des supérieurs du gouvern.- 
ment na ional qui conduit les 
affairns publiques de la Prov rce 
«le Québec, depuis le moi? d - janv er 
1887. et qui a à son crédit de 
grandes mesures d’inte:ôt pub'c.

J suis, comme par le i as#é, 
panisan de l’autonomii* provinciale, 
pt j’aiderai le gouvernement de 
tout* s mes feçpes quand il s’.-gira 
«le la faire respecter, commua 
chose est arrivée déjîPrpuaiad-its’. st

!: EM'S 
ENTS 

ïO CENTS 
50 CENTS 
50 CENTS 
5 J CENTS

PARAsuls A 
PAR
PARASOLS A 
PARASOLS A 
PARASOLS A 
PARASOLS A 50 CENTS

ASOLS A

I
TOMBÉ À L’EAU

Un nommé Tliomas Col
, dans la rivière Ottawa, 
Hillman. L'embarcation 

icrgée par 
uenr Nlay

eman a failli se La magnifique buvetU* de l'hôtel 
est fournie de boissone el liqueurs et 
cigares de premier choix.

noyer, h

I «lans laquelle il pêchait a été subn 
les vagues formées par !e remorq 
Bell, et M. Coleman n’a <lù son s 
1 aide «le deux autres pêehe.irs qui s« 
venus juste à temps le retirer «le l'eau.

scieries •S de»
:

il a
uit en général les affaires «le la pro-

PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 

r,,- PARASOLS 
* PARASOLS 
PAR 
PARASOLS 
PARASOLS

75 CENTS 
75 CENTS 
75 l'ENls 

CENTS 
CENTS 
CENTS 

NTS

stion «les «'•coles M 
iowat a toujours 

juste et en conformité 
c la constitution comme avec le bon sens 

qui veut que les catholiques aient des écoles 
séparées où leurs.enfants puissent recevoir 
une éducation conforme aux préceptes de 
leur religion. Il fait voir aux protestants 
que l'abolition des écoles séparées «buis On
tario aurait pour contrecoup l’alxdit 
«•coles s.-parees protestantes «lans lan 
de Quéltec, ce que les proies touts 
province veulent éviter à tout prix. Il ter
mine en espérant que le rcsullal «le 
tion lui sera favorable le 5 juin prex hain, 
comme il le sera pour le gouvernement de M. 
Mowat.

L bon. M. Scott parle à la suite de M. 
Bronson. Il s’applique surtout à faire voir 
les bienfaits rcsultaiu pour la province do 
l'administration sage et écoiioniitiue «les af
faires de la Province par Thon. M. Mowat. 
M. Scott cite plusieurs chiffres montrant les 
pointa de générosité d«;s catholiques de la 
province «le Québec à l’égard des protestants 
de cette province et dit que les Equal-Rigb- 
tisles d,Ottawa ont mauvaise grâce à parler 
des empiètements des catholi«|ues. M 
termine en proposant une résolu 
fiance dans le gouvernement Mowai et dans 
M. Bronson.

M. Chrysler prononce un discours a l’ap- 
d«: la motion qui est adoptée unanime-

a la quoi 
ue M. MAVIS DE DISSOLUTION OTTAWA.

minutes «lu

«lonald,
47 rue Ri.lxau

uonireip
conduitepar le présent donné que 

itait dans le passé entre i 
soussignés, pour faire affaires « 
turiers et Blanchisseurs «lans 1 
wa sous 1k raison 
Kiclier ” a été a 
««internent m

Avis est 
été qui ex is nous, les 

comme Tein- 
.a cité d’Otto- 

sociale «le “ Gagnon et 
ujourd’hui dissoute de con- 

nutuel. Tout argent «Ur à la 
devront être payes .A Romuald 

Gagnon, au No 504, rue Sussex Ottawa, et 
toutes riVclamations contre la dite société «le- 

Romualil G a-

i?

I
Argenteries en Presents S'adresser A A. B. Mac :i‘IaCK

CENTS 
75 CENTS Pendant 80 jours seulement, 

du Thé du Japon de première 
qualité your 50 ets. et 5 livres 
pour $1,00.

(EN GROS ET EN DETAIL)

MAISONS A VENDRE Sur les ru-s 
mK'i.g, Duly, Stewart, Théo.loie, Waller 
Nicholas College Avenue, Lisgar, Coopsr 
Vlm,' "I' " ill"‘"1. Neville, Alice, Ann, 
Elgin, Florence, Church, N Patrice, Mur 
ray, Coliourg, Voi!., George, Ki.lean, cto 

S'a.lresHor A A. R.

o vi n ceT
etre present, 

gnon qui devra les
En date, à Ottawa, du 29ièmc jour de 

mai, 1890. A. D.
Témoin j (a signé) R. Gagnon.

E. Lussier. ( (a signé) H. Richer.

. Macdonald 
47 rue Rideau

■ Les Parasols ont été achetés à 50 cents 
dans la piastre et nous en donnons le béni 
five au public.

Que chacun s'empresse.

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea Company(A N DEMANDE—Un lion 
pour le commerce «i 

constant. Avautuiu
0 n agent voyageu. 

h’ ville. Emploi 
■s particuliers il ceux «ml 

o inmenc. ront maint «n «ut. Articles ni>4 
« taux. Ne tardez pus. Le salai-e oompl 
du premier jour. BROWN BROS , 
serymen. Rockast-r. N Y

k LA NOMINATION A OTTAWA iigi de revendiquer nos lots de grève 
et nos d roils de pêché intérieure.

l.e gouvernement actuel ayant, 
;iinsi qu'il l’avait promis, rétabli 
.‘oidre dons nos finances si dést s- 
nérément compromises, n mis la 
Province en état de faire honneur à 
ses obligations et de satisfaire aux 
besoin» les plus pressants.

La politique suivie par le gouver
nement national à venir jusqu’à 
aujourd’hui a élé une poliii pie 
vigoureuse, sage et favorable à 
toutes les classes de la société. Des 
mesures importantes ont été passées 
dans l'intérêt des ouviiers ; une loi 
nouvelle a été adoptée, protégeant 
plus spécial « ment les colons, tout 
en respectant les droits acquis des 
commerç mis de lois ; un ministère 
d’agriculture et de colonisation 
a été créé, afin d’acorder un aide 
plus ellicacé aux agriculteurs et de 
récompenser le mérite agricole.

Le gouvern ment a, de plus, 
accordé une somme de 8100,000 par 
annee, pour la construction des 
ponts en fer, poli ique si avant c 
gense à toute municipalité qui veut 
en bénéficier.

La giande cause de l’éducation a 
ioujours r« ç.i de la part du piésent 
gouvernement, l’attention la plus 
sérieuse ; il a montré qu’il lui 
poriait un intérêt tout paiticuher 
en fondant les écol s du soir qui 
ont «'éjà prodnii de< résultats avan* 
agvux dans les cites de Montréal 

el de Québi c, et en promettant 
l’établi-sèment de semblables écoles 
1ans les autres centris populeux de 
la F ovince.

La taxe qui existait depuis si 
longtemps sur les municipalités 
pour l’entretien des al énés, a été 
abolie par h g uvernemeni M rci»-r, 
ainsi qu’il l’avait promis lors de son 
arrivée au pouvoir.

Maintenant, Mersieurs, je crois 
[onvoir affirmer qui le comté 
<;’() U wa a ete bien traita p*r le 
gouvu nem- nt actuel »t que j’ai 
ri iis.i, uepbis que j’ai l'honneur de 
vo s repiésemer, à vous faire 
obtenir une laig • part des demer» 
pi biics.

J'ai téussi pendant les années

NOUVEAU ST LAWBENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

Trois candidats sur les rangs

49 Rue Rideau 51 Euttre onze heures et «leux, aujourd’hui, 
lieu la nominal i m «les candidats dans 

Province. A O

1 VENDRE, Pour argent «-«.m plan tou à 
n «'. hanger Un po.-le " Prescott2 p«»alee 
en toile, 0 povh.M «le passage, ,1 p..,.|e# Je cul 
■ino, 2 p«M'l«'H imitation «le cheminé, 2 r«W 

8 ^ I h'iile A lai Malle d'encan Macdo-

47 rue Riileau

A VIS. Ml vous avez quelqu'ohjet À vendra 
H pour argent comptant ou a ••changés lai», 
sez votre a. 1 russe chez. A. B. Mac.lonahl

47 rue Ride»

toute la Province 
trois candidats sur les ran 

M. Bro 
MM
Mt Jean,
Ronde, et plu

M. Donaldson a été 
par M. l’éclievin Hende 
Willans, et autres.

M. l’echevin Hill est 
MM.

$1.00 par jourOTTAWA. tion de con-
ttawa nous avons

nson a éto mis en non 
«n Gilmour, Samuel Bingham 
E. E. Lauzon, J. Gordon, F.

munition a,”KAllan G Halle «le Bdlnnl, Salon «le Barbier el lies, 
lmirant utmexé.|Delà-

L’honorable M. MacDougall dit que le 
gouvernem

«la. C’est un gouvernem 
mes «le talents, et contr 
quels il n’y a rien à dire 

L'assemblw s’est en 
lieu d'acclamations en

en nomination 
rson, M. l'ex-échevin Salle à Dîne. S'iacleuse/

Mowat est le meille 
toutes lesr provinces du Cana- 

ent composé d’hom- 
e le caruclère des

suite dispcrsi e au mi- 
faveur de M. Brou-

lu (Chord" Domina-
Thomas 30 Jolies chambres 6 coucher.Clarence

Comme il
Z /

ne devait pas y avoir de dis 
cours de onze heures à «leux heures, le nom
bre des «'-lecteurs dans la salle du conseil n'a 
j unais ét«-au delà «le vingt-cinq ou trente 

A une heure et demie M. Stewart «leman 
de le poil au nom de M. Hill,

L’officier rapporteur or do 
lecture de la liste «les bureaux 
et à «leux heures il déclare 
se fera le 5 juin prochain aux endroits

Une entrée princuj'ali) «t deux enliées 
privées. L’EVENEMENTaPrli

TL Eclairé par la lomiéie électrique incan
descente.V> I IW NOUVELLES LOCALES■i

DY une alors la
de vo Edmond r MAGNIER

IHrcelrtir

10, BOULEVARD D

Journal Folltlquoet Llttoralredu Matin

que la votation $1.00 PAR JOUR /«’. 'l'irt, i,,

ES ITALIENSHabits faits pour garçons seulement #.150 
Rochon & McBride.

— I^es examens de promotion 
ce moment à la chambre «les (

Chemise en 
A. Quesnel, 26 rue

—Plusieurs

Britannique

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
Coin «les ruts ) nlniiii et N Écho là
L. LABERCE - - -i’bopristairk

i «leux heures M. le 
si pour présider T 
ual.ison, Bronson, et 
programme aux électeurs

; Dr St Jean est 
nblée, et MM. 

Hill exposent

ABONNI Mf NTS fi, v> l’rov
Zr

immunes.The Meet Successful Remedy ever dl»-
cov^r.-d, a# It Is certain In Its elTci'ts anti 

does not blister. Read proof beluiv.
6TMET8VILLK, P. Q„ May 3, 1889. 

DlL B. J. Kknuall Co., Enosburgh Falls, VL 
Uentlemen .—I bave used Ken 

«tail's Spavin Cure for Spavins 
and also in a case of lameness and 

H" Jelniu'nnil fourni It a sure 
3 In every respect. 1 cordially 

end It to all horsemen.
Very respectfully yours

mie variété chez GLA «SOCIÉTÉ ROYALE
Il’AUX Collabomirin Aur.lie Scholl J. 

'■""«IM, !<..«.•, Milés, l’irrir .h: 1 I>,lsme V
Cliampsam PI,il. Au.lel.rand, ArsAi,. H.,u .ayr, Arle
..........-M. Milloi. A A le «.initie 1 h. Hcmy, Kl.lisw-t
F, Clavier, (.. Aulirj, M llnn.i, l..f«. ... Silv. las 
proie, Moniineyr.in il < lans-e |„ l.éaulry j., lietMni

de la Rédaction : F.-N. GUNG’L

I>es seance «le ccite société se continuent 
la section française M. l’abbé Ver 

a lu un travail intéressant sur 
points de l’histoire du Canada, tou 

t le premier voyage de Jacques-Cartier, 
fondation de Montréal par de Maison-

jeunes imprimeurs sans em- 
aller tenter la fortune à la Co-ploi pa 

lombie MALAOIFA OFSENTANTS

iSîUOPüER/’IFORT IODÉ
ifl

Camisoles 
lenient chezrecomm Calei.'ons 

dion & M
25cts seule-et L 

Roc

Mix, ce jeune homme qui 
chute en bas du cap,est main-

! dsGHIM AULTiG ‘.riiirBâlIâUàPâfii

snndsi os méd/esirenf conns In s 
6/ie dans loi

Charles J Blackall. —M. Hugh Mix 
avait fait une 
tenant parfaitement rétabli

LANDRY & THOMPSON,
BRNAiïl'NT^f

KENDAE L’S SPAVIN CURE. CepuU finit
ftiiilldl» les p'ui 'tntrqui 
■•-•'edlss dss enfin «, 
de foie de morve el le t rop sni tcorb
Il est «oorerslu roilre lengu ge 

l'inflaiouiatioo des |Uo«le» do rou let |oorme« 
el 1er .Inertes éroplioni de la peau, de la lèir 
et du »,«afr II einle l'aiipélil, Uioiü-lei lif»0». 
tombal la plleur et la rnolleaee de» chain ei 
rend aux enfante leer rigueur el gaieté natu
relle» C'eit on idnnralile »*<lieamenl toulrr 
le- crofllee de lait el on eirellent d'peralif

D’autres travaux ont aussi été déposés
Dr/B. J. Kr.M.A8i C^ÊnoLn; h ^!!k ' V?®' 

Oenu I hove used a few oottlesof your Ken
dall's Spavin Cure on my colt, 
which was sulTi'rlng from Influ
enza In a very bad form, and can 
nay that your Kendall’s Spavin 
Cure made complete and rapid 
cure. I can recommend It as the 
beat and most effective liniment 

11 have ever handled. Kindly send 
me one of your valuable books entitled " A Trea
tise on the Hursc." Yours respectfully.

I. F. Wilk INSOX

rleinen taire en Canada e'« en 
Deed les.

ingue française en Loiiieiane par

ix« fivu.iie dans la société moderne par 
M N up. Legendre 

Trente années de recherches dans nos pr 
chives par Monaignor Tanguay.

Nos troubles et nos 
ble M. Marchand.

Le grand i 
Louis Fléchette

Le régime pai 
ance par M. I
La I

ET('hemises de toutes sortes une spécialité. 
Geo. A. Quesnel, 26 rue Rideau. \ oitnrea «le plaisir co 

Commandes leçue
307 rue Rides

No 157 rue Sparks

XI. J« —Nous avons eu aujourd’hui l'une «les 
fortes chaleurs qui caractérisent notre saison

MEILLEURE 
CHEZ BRV.SON

—On a enjolivé le parterre où a’élt 
statue de Mgr Guignes. Le coup d'«e 
très charmant.

—Les Habillt 
vent chez 1*. H

OTTAW jV
VALEUR EN TAPIS 

, GRAHAM & CIE.f misères par l’honora- 

ncendie «le Chicago par M.
Vente a l’encan

D'UN CA RO,SME DOUBLE, Bourré en 
cuir et en parfait ordre. Vente un Vertu 

l «1 un challel morly/igr qui sera produit le 
I jour «le la vente sur le marché By. le sauio- 
I «U 31 courant, A lu heure* du matin.

C. I .EVEQUE 
Encan tour.

KENDALL’S SPAVIN CURE.
FORT Ellicz, Max.. May 10, 1888. 

Dr. B. J. Krndai.l Co . Euosburgh Kalia, vt.
Gentlemen - I always keep your Ken 

S|>avln Cure and Blister on hand 
and they have never failed In 
what you state they will do. I 
have cured a bad case of Spavin 
and alao two cases of Ringbone 
of year* «landing, on mares which 
11 «ought to breed from, and have 
not seen any nlgna of disease In 
their offspring. Yours trul

Jnines Murray, le premier gouve 
anglais de Québec par M. J. M. Lemomc 

Notes sur le rocher de Québec par M 
l’abbé Laflamme.

La s ction française a nommt’, hier, M . 
David, pour remplacer feu l’honorable

* PbarmmoltB à Péri» 
Supprime f’ounhu, Cm b* b* et 

intui tion». Guérit en 48 heuree 
len écoulements. T ré» effloaoe 
dans le» maladie» de le veesle. 
Il rend claire» le* urine» lee 
plu» trouble».

I M* llomrüti i St uemaiàParle* 
»w !'«*«*».*». » MooLrSal^tSe Ltbax»

mente de bon gout 
Dcsilets 180 rue R

—M. John Heney tire en ce moment «les 
rivières Blanche et «lu Lièvre, le bois franc 
pour son commerce d’hiver.

PARDESSUS IMPERMEABLES CHEZ 
BRYSON, GRAHAM à CIE.

travaillerai, vomme par le pas-é, 
promouvoir li'S inté-êts du Curate 
d’Uttuwa tii g-'iiéra* « l de e'iaqu-: 
T iwiihhip mi parois-e. en part e,u- 
lier. Je ne nêgl gérai point d 
tirtva 11- r pour I avant: ment de la 
colonisation et de l’agriculture, t
je fera tout en mon pouvoir poui 
que les droits de cha uu soîeu1 
re-ieclés.

E-pérant, Mes îeuis ij -’avec voli 
ai'pui. je iort rai. le I i juin pro 
chain, victori ux le la bataille qui

se trou-

B

Mai, 28, 1890.!.. O
M. Chauveau.

Hier midi M. L. H. T-clié,' sec 
particulier de l’honorable M. Chapleau, 
offrait le «lîner au club Ottawa aux honora 
blés MM. Chapleau et Marchand et à MM. 
Legendre, Doncei, Lusignan, Fréchette, 
Multc et Mai mette.

Hier soir, M. Lusignan invitait à dîner 
chez lui, les membres de la section fran-

fc. J. O'KrfRrrs. 
Price 61 per bottle, or six bottles for &&. Ali 

druggists nave It or can get <t for you, or li will be 
sent to any address on receipt of price by the 
proprietors.
DR. B. J. KENDALL CO.. Enosburgh

SOLD BY ALL DRUGG1
—Plusieurs de nos citoyei 

déjà établi leur rtisiilcnce à 1 
neau ou à Kettle Island.

ns d’Ottawa ont 
a Pointe à Gati -

Avis aux entrepreneurs
888. 1890, à mett
disposition du comté d Ot .iw-i, 
de# moulants considérât es pour les 
fin-de larono'ii atioirçet ce- sommes 
u’argeiii ayant été, i-ous la direction 
de personnes hunnêti s et resonn 
table-, fccrupuleusement employées 
pour les fins a nquelles ■ lies étaient 
destinées,la population des d fT rents 
ei droi s qi.i en a bénéficié se 
declare sal « laite du résultat.

De >iiis b eu des années,avant 1887, 
on vous parlait du chemin de fer de 
la Vallée de la Gatineau et on nous 
faisait entrevoir sa construciion dans 
un aven r plus ou mo ns éloigne, 
mais en dépit des travaux et des no- 
fa es eü ils de mou prédécesseur M. 
le Dr Duharne', les promoteurs de ce 
grand projet en retardaient toujours 
l’exécution.

En 1887, je vous ai dit que le 
ar i\é, pour cet immen- 

vritoire de la Vallée 
de la Galn.e n, d’avoir un chemin 
de fer afin Uu se m- tire en commu
nication dir cte avec les grands 
centres et d- pouvoir écouler avec 
profit pour chicun. tous es produits 
de o tte vasie region.

J- vous disais alors que je lerais 
de telles instances auprès du gou- 
ven e nent, que la construction de 
ce ch mm de fer, qui est appelé à 
faire d«; la G dinea i un pays riche 
et prospère, serait avant longtemps 
un fait accompli ; c’est ce qui est

Le gouvernement comprenant 
l’importai.ce de cette voie ferrée et 
coo* aincu que la population doit 
en retirer d’immenses avantages, 
n’a pas hésité à accorder pour la 
construction de ce ch1 min de 1er, 

n bonus de f V250,00 par mille, en 
su des octrois eu terre déjt « oiés.

Vu celte t ond' île g ne reuse de la

Ut awa et le 
Pkemeut rapide dé le coltni-

VENTE DE VETEMENTS DE DES
SOUS CHEZ BRYSON, GRAHAM A CIE.

C’est inutile —Des centaines de ci toy
le comte le Russell notamment 
lie où ae fait l’appel nominal.

ens sont ail- a 
à DunLA VOTATION LE 5 JUIN h u vendredi 

, dos Hourri»-
*sign«' recevra jiih«|»

27 juin proi-liain, inclusivement 
sions cachetées et portant à l'emlos 
iriissiona [*oiir iu cali -si-« lie «lr K 
pour la fourniture, la pose « 
opération dos impan il* «le pompes pour la 
«•ale-sèche, mainlenant en «-oiistriutioii à 
Kingston, Ontario, suivant 
stipulations contenue» «lans 
soumissions etplan a qui y sont joint», don U 
on peut avoir lies copies < n s’ailresaanl au 
soussigné h Ottawa et ,« W. <). Strn 
Ingénieur résident, 30 rue Union 
ton. Ont.

On næüà. mira compte d'aucune somms- 
qui ne sera pas fuito sur les fi-rmulee 
elles et signées «le la main même «les

gagoi.
J ai l’hoimeur du nie so mer ire 

Vulru S evitour dévo m*.les noms 
à l'électii

liste des bureaux de votation et 
des sous-officiers rapporreurs à 

n qui aura lieu le 5 juin dans 
Ottawa. La ilomière colonne indiqu 
nombre de votante inscrits dans ch 
subdivision.

—Les Habilleme 
rou vent chez P. H.

Ponr les modistes «le deux sous de préten
dre qu'elles ont le plus grand assortiment 
d at tides de modes «lans Ottawa et qu’elles 

font le plus granil commerce de nouveautés 
importées directement de Paris, et pourquoi 

Le pas inclure par ordre alphabétique 
Athènes, Bahylone, Constantinople, Damas
cus, Edinburgh Toochoir, Gibraltar, Hong- 
Kong, Inverness, Jerusalem, Kilmarnock, 
Leipsick, La Mecque, Ninive, Oporto, 
Pékin, Québec, Rome, Smyme, Turiu, 
Utica, Vienne, Varsovie, Xebecville, York, 
Zurich, et autres centres de modes, qu’il est 
inutile de mentionner. Quant à moi je 
puis trouver tous mes articles de mode en 
Canada et à meilleur marché qu’aucune 
part ailleurs. De là mon succès et les vain» 
efforts de ces puffers à courte vue qui cher
chent à faire concurrence sous de faux pré
textes, au modiste fameux Woodcock qui 
a le pas sur eux parce qu’il sait où et com
ment acheter, et venire à des prix populai
res trois fois plus de chapeaux garnis et non 
garnis qu» trois autres magasins d’Ottawa 

Mm dames, j'attire votre attention toute 
spéciale sur mon assortiment très complet 
de chapeaux de toutes formes et couleurs. 
Mon motto est toujours" grand débit, petits 
profits. ” Vente au comptant et pas de 
second prix au

nts les meilleur marché se 
Désilets 180 rue Rideau.

iiigHton,
la miseALFRED ROCHON. lîe le

—A Hull on des craintes sur 
Demers et («ail

iers et que l’on

entretient 
Normand, 
les chant l« s foi mules «le

le sort «le Basile 
thiei partis pour 
dit noyés.

Place Sous-Off-Rap. 
Thos McCloy. 
Ja» C Dalglish

DECES1 Pump J
2 277 Bri
3 347 Wellington. .J W Smith
4 A St JatnesHeB B T A Bell

1 Cam bri 
7 7 s ta ;

7 Nol8 Muuroe
8 10 Ce
9 385

290
En cette ville le 28 courant à l'âge de 70 1 

sus, Charles Robert.
Le convoi funèbre pa 

Rue St Patrice «lemain le 
pour l’églis 

Parents e

dge
llin

232
Bas et 

B nie!

Chausettes pou 
ad us 10 cents c!

,285 ir Dames val 
hez Rojhon Mc-

ng, Kcr., 
. K'»ig -rtira «lu N ««. 503 i 

30 courant à 7j 
seSte Anne et le là uu

PC
118

4 B 348
5 525
6 A 151 
6 B No

H P Chissley 
Win Grant. .

i
hr* A. M 
cimetière
s ster aux funérailles sans autres invita

fil —Nous remarquons que ce printemps 
plus «lue jamais on taille les arbres, ce qui 
est trè.i intelligent et «le nature a en tirer 
un feuillage plus fourni.

i cravates 
edi seuler

1EMORYl amis sont priés «I m y
j A E Fripp. 

. L A Smith 

.JFord... 
H Mullen 

.8 S Rev 

.AJ Foi 
j R J Sims.

B 4 7 Lisgar........J A Ellis.
A Hi Kent..........J E McPh
A 3 Gloucester.W 
14 a 
A lis 
B Nepean.
235 Lisgar 
3< Queen..
113 Maria.

BoumiMsioiiiiairifS
183

f I Mind wandering b-k>i««^.
..pmi» mp nwiiMioiui up w . qwaKK; 'Jffh " 

einjeuos «t ep te euapuw w *21a. I/nwk zr. i
■eiunqj sep ‘senbjuojqo seiiqououq | _
•ep iU9Ui9J!BJi 9( suep 9iui;jJodui| 

d eun jedneoo.p ajijatu eua 
■jnajjlfBm

•t yj)|Bjndsip 9JIBJ Jnod eoBO 
uaXoui an i«ep 1 eddopa^p 
-uoquia.i nuamos aüesn uoe ji<j 

eaiBDtpp sauQijod eaj je «aiqiif 
•uonninsui.o sej jaytuoj ç ejniBU 
ep ‘ejpjo jaïuiajd ap jubdiusuo®
•m aniM »P ennjH.1

2200
292

Cha/iu» souiii 
* r-«*T gué-e crun ch< 

a*' ••’"viC v ".i cinq jmiut œnl
et fait payable . 
nistre des

îedT banvri être a. 
que accepté

liiffre «le lu soumission, 
à l’ordre «le l'honorable mi- 

Travaux Publies. Ce chè<|UH 
si le soumissionnaire refuse

ompa- 
égal àlar. 

Rochester 
509 Maria

Gros lot de bonnes 
à 20 cts chaque, sam 
Quesnel, 26 rue Rideau 

—La descente «les 
tenant pour tout de 
passablement remplis 
Bass2-Ville va sur des

à être sacrifiée 
ment, Geo. A. 'zv:.226

11C
B 117 Percy. 
A No 2 état

183 temps é . 
re et ferti

se fait mainAd MORRHUOLvoyageurs 
bon. Nos

sera confisqué
de signer ou parfaire le contrat 
remis si la soumission n'est pas acceptée.

I/e département ne s’oblige pas à accepter 
la plus liasse ou aucune des soumissions.

Par ordre.

197 eotjfeu. <i7°»et le commerce 
rou'ettew.

191 I
S3177 do CHAP0TSATJTWm Porter 

Gordon Hen 
J J O'M 
H A Pe

185
186 J. B. Paquet ouvrira le 31 conran 

rue Sussex, avec un assortiment compl 
chaussures et de GENTS FURNISH!

t, 465 
let de 
NG.S.

Lo MORO HUOL repnîsonte tous lu» 
hjs constitutifs d«: l'huile «le foie do 

lature, sauf la matipre grasse. 
Tout le monde connaît les iirconvén onts 
de l'huile de foie de morue, «lésatrriîahl jau 
goût, a l'odorat, très souvent rejeté : par 
l'estomac et provo-iiiant «le la diarrhée.

le MORRHUOL tous ces incmne- 
ni- nts sont supprimés, et aujourd’hui dans 
li» hôiiitoux, les bureaux de bienfaisance, 
«tans f«;s iiitirineries, la clientèle civil j et 
militaire, les médecins «'applaudi- -eut 
d'avoir dans le MOR3HUOL un i - li 
vam nt ipii lait : enaltre l'appétit* ai 
rend au teint des phO1 siques les cou
leurs perdues, qui suppnme la toux, 
les sueurs nocturnes et donne au ma
lade «m s- ntiment d accroissement de 

et de b en-étie. MORRHUOL 
lâsdifiicuhé înêlne uarlese^lsrits 

itution de 
fréqiuiits. 

_ i‘a aucun rapport 
ts de foiee de morue ; il 

petites capsule» 
:iréscnte25foii

ndeison
Albert 177

148
prmcijfoe c

rcival 
E Gemmsll

F C Powe 
Albert Par-:

157 Rideau............ Wm Findlay
station du feu No3H Moi rison .
233 Besserer..........CD F ripp..
212 Daly................E C Râper..
A 152 .Stewart ... W A D Lees.......... 177
B 18 Théodore. ...RC Matheeon.. .. 205
Marché By............TJ Gunn
401 Sussex............ J A (ira
Station du feu No5P R Vali
65 Murray............ l> Choqm
299 Claren e........E Chante
M&rchi- Angleasea.T Morris.
233 Dalhousie........F Moffatt..
A 327 St Patrick.. H Châtelain 
B 509 St Patrick.. V Bélanger.
140 St André........J H Thompson . .259
265 Water..............F Foisy.. .,
Bingham’s Hall... A Blais........
A 21 iîotelicr........Geo «sovie..
B 161 McTuggarl*John McFarlane.. 196 

MFBdtTUt.imaw

A. GOBEIL
Si crétakéhR h 

TA
244 Département de* Travaux Publics | 

Ottawa, 17 mai 1890
—On doit faire de* instances auprès 

M. Elzébert Roy pour qu’il continue à occu 
per le peste de président de l’Institut Cana
diens, poste qu’il a si bien rempli. Nous es? 
péroné que l’on réussira.

deent........266 I
231
200 ACHETEZPlus de PILULES Nauséabondes

. 296
240 F* bienfait depuis longfempw désir# Le Home ComfortVENTE COLOSSALE DE CHAUS

SURES CHEZ BRYSON, GRAHAM A OwipfcelVa « «ilhur
tle « « mjM.nud «»i pro
pre àfuérir 1m muladin 

.i da Fois et lee dér»- ge- 
wments Billleu 'Je* aciilités 
f de reetomae,lady«»e|.»ie, 

la p»rte de l’appetit, la 
, mi«raine, la eonetme tinn, 
i et toutes llS »ff«-çtir.M 
I provenant des dérange- 
' menu de I iawaac ou a et 

W in lee tins.

164
CIE. MACHINE A LAVER—Le premier radeau de bois carré de la 
saison est descendu lundi, dans les glissoires 
des Chaudière». Quatre vingt autres l’ont 
suivi et la première cage de bois carré, ap- 
lartenant à MM. Black et frères,est partie 
lier soir pour Québec.

LES ACHETEURS SE PRESSENT 
POUR ACHETER LES CASHMIRES 
CHEZ BRYSON, GRAHAM à CIE

—Pendant la vacance de 1890 toute per
sonne qui désirera avoir accès a la salle de 
lectuie de la chambre «le» Communes devra 
en avoir l’autoiiflatios «lu Greffier delà 
chambre. Le» membre» de U 

estte formalité;

16)
Nou» ar ne acheté le droit A-. pat. r.t*, de 

b; fameuse ma hin* à la - er, de Joh ph 
Cadran. Nous sommes maint rant prête 
à vendre ces machines à «le^ con lit ns le 
pai-menls très faciles. Achetez le Tordeut 
Standard c’est le m-iille 
respectueusement une 
facture et à nos sallei 
87 sur ’• rue York,

6190
216

«t pris sans«mhcolte menue par 
il iu<«difio rapiilouiunt la coiini 
ceux uni sont sujets a «lee 

I. MORRHUOL n 
avec le* extraits «lit* do 
a«t renf ;nné dan» d i 

; chacune d'elle* r 
jHfiiisd'huilody

*251 Nous sollicitor » 
vlel e à noirs manu- 

s de vente No. 85 et
1. a Mère* l'Alnu nl 1 ■172

139 Lee Eafuta .Fameux magasin démodés
^§318 Rue Wellington. J

Parce »u’il est éable au goût, ne êonne 
pas de nautées. a*it sai s coliques, ne manque 
jamais son eff-1, et est effectif à petites dote- 

En veotedanc to .>s es Pharmacirs et dé
pôts de médecines. Prix, 36cta la beuteills.

2U5
172 nrn [T. R. SHEA et fils

J n». *
e bru ne,roconnuo pa 

fins comme la plus riche en pri,. 
ifs. - Dé, k à PARIS, |, ris fineaut

I 15

* \ U CUW Davis & Lawrence Co'y, (Iimitwlj
AffVMa m émi Urntmt

on ilarch*
userie.hoi» pr paré 
i, huiles, peii.ture», 
hauseures chez 
tlMLAND. 
du bassin du Canal

/
LT EN
ATR1CB

PEINTRE
rF.üH,
INCHIS EiR.
r-c soin et pr >mg|

mr

LE CANADA JEUDI 29 MAI Lb»u

i
En Sà heure»iMl 

un C0LIQUE8 il MUSÊE8 ^

Un AUCOME P0B6ATMI 
. ni avant A 
xii âpre» CAPSULES

L. KIRNr, l'utriit ithtriii
6Ê8t MALE POUr nr««_ _

M Klril ne xaranlit I>18; fe^r caciU que de» Capsules qui 
Y porVin! ea signature
De mi jai de need dm les bôyitiu

s, pli'* nGt N DRE, 145, rue de Rennet 
ei dan» toalss lea Pharmacies
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SfÉÜH^Î ' * 1PETROLES CHEMIN DE FER Ij^mtroisCapsulesGnyot
prises au commencement 

du repas peuvent remplacer l’aae 
de Goudron contre les affection» do 
poitrine et calment en peu de tempo 
la toux la plue opiniâtre. Chaque 
flacon contient soixante capsules 
blanches sur chacune desquelles 
est imprimé le nom de l’inventeur. 
Le traitement des rhume» ancien» 
eu négligé», bronchite» chroniguoof 

le», atthme», par les Cap- 
Guyot, coûte à peine dix à 

quinze centimes par jour. Ces 
capsules se vendent dans la plu
part des pharmacies de tous 
et sont préparées 19, rue Jaco 
Paris, dans la Maison L. Frere, 
a obtenu les plus hautes récom
penses, Médailles d’or, aux Exposi
tions internationales d'Amsterdasa, 

e so Sydney, Paris, etc.

ÉBgSPcavent 11 est utile d’associés 
yBZâ? !» Criotote de Goudron do 

2 Hêtr* à Y Huilé do Foie do
^orut jang le traitement des 

âffecuons du Larynx, des Bronches, 
des Poumons, principalement dans 

t h I les Bronchites chroniques et les 
"" I Catarrhes. Cette association présente 

de grands avantages, même en l'ab
sence de maladie véritable, quand on 
l’emploie seulement dans le but de 
fortifier une poitrine faible ou un 
tempérament délicat. — Ces deux 
médicaments se trouvent réunis dans 
les Capsules DEBERTHÉcnÉosoTÉES, 
dans laquelle la Créosote de go 

se présente dissoute 
e de foie de morue 

lièrement recommandable, puis
qu’elle est préparée parties procédés 
qui, seuls, ont mérité Y approbation 
de l’Académie de Médecine de 

Vente en Gros : Maison Fhrbk, 19, rue 
Jacob, Paris, et principaux droguistes. - 
Au DÉTAIL dans Ich Pharmacies.

INTERCOLONIAL
Bureau de Fosie ti’OUawa.CHEMIN DE FEE>ute directe entre l’Ouest et tons les 

points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si nue le Non veau-Brunswick, la Non 
velie-Ecosne, l’Ile du Prince Edouard, e 
Cap Breton, les ) ea de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

Les trains expiea” quittent Montréal et 
Halifax, tous les jours (dimanches exceptés) 
et se rendent a destination de tous ces 

de chars, en 30

mal qui 
brillan,-

ET
fluilespciir lesMachines.

EITST
VENTE EK U-ROS PAR

L.A.

CANADA ATLANIIC” Arrive# et rtfeart de* malle*.

i Fermeture j Arrivée.MALLES,NOUVEAU SERVICE B API DE
catarrh

*?'.•$ j'-s.ïT.-U
“BSiWiÜ.V:. T’-..::.

■ Ouest—Manitoba T.
du N. Ouest............... • • 9» 8».

W. convoi, partiront d. 1. gar.d. rw Klgln "^VoEw""' 1V Pi ..!» Si'» (»!...
comme suit K*t—Montréal, etc-— ■ •> 3 3» 7 00:» OOjl %

9.00 A. M. tnems
qu’à Caaselman et Alexandria entre Ottawa rv-burg, Limcaeter,

MontivaU iiiô. «
Grand lronc pour Rivieres, eto

E.-Unls, via OdetmH-
vftfjBatBar.-.vf»:
New-York,m. directe; • • *

tep:::.:-:':::..:

°boints .ans

Les trains express de V 
sont dans nos directions 
nient éclairés pur l'électricité 

;ur de la lo

autrement LA VOIE LA PLUS COURTE
Intercolo

et chauffés par 
icomotive. Tout cela donne 

d’avantagea, de confort et do su- 
voyageurs.

mwi

OIL Les nouveaux et élégante trains oxp 
ceux de jour et ceux de nuit •« dirigent 
mêmes endroits.

et le Céteau, arrive . 
reliant avec le trains 
l'Est et le Sud Est.

à .M
30 1

G O., LION K |)KH PAHSAOKKS KT l>KH MALI»
Ca NA Di k n n K- Européen ne 

ur la Grande 
tant Montréal 

arrivant à temps 
destiné

ixpéditeurs se porte di 
s grandes facilités offertes 

par le train pour le transport, de la fleur cl 
(t général de toutes les miuvbandke 

.ition des Provinces de l'Est et de 
ru :ve aussi fsiur l’exportation des grain.- 
ei des produits expédiés aux marchés < e

Pour billets et, informations concernaul le 
et le passage s'adresser à 

G. W. ROBI NSON, agent pour les passa
gers et le fret de l'Est, 136J Rue 
Saint-Jacques, Montréal

3WS:-.:L’EXPRESS DK MONT- 
rapide n’arrélant5.00 P. M.Bretagne ou 

1 le vendre-
Les passagers po 

le ('ontincut, quit

rendre le vat 
la malle, à Hal

RE
qu’à Caaselman et à A 
wa et le Coteau, a un 
rive à Montréal à 8.2(1, 
iln Vermont (Central 
pour tous les points à

AL 

char refect
S:.::ître Otta

ediBloc DE l'Hôtel Russell
OTTAWA.

à"
rt detranspo se reliant aux

et du Grand ........ w.»wWr, meieaue etci
l’Est. Kur , Kenrnore...........

L’EX PRESS DE BOSTON ' ^
et NEW-YORK (passant Ch. !e 1er P-c-. P.m 

|M»r le Céteau et le nouveau pont en acier , As'htomHnnt^. Ca?p’
pour Rouses Point, ht Albans, Saratoga, -te. ............................mu
n-oy, Albany, Boston, New-York, Pbila- Bristol, < larendon.elv ; *
delphle, «t Ion» le. point» ,,,, »u,l, »v„
'•liars dortoirs de Gagner depuis Ottawa vh- de ier Pac- —Ap-'
justjuà Boston et New-York. (Ce train arrête i-l >• -•n, Ashton, Ilrls- 
at ou tes les stations entre Ottawa et Rouses f ob'd-^r’c Ai - 1 30
Poü,M Alôxandrle“ Alhôl.l i

I-sggan, ha m a n, ,
Springs, to ... ,7

Par diligence >ell’'i

°'ll“ væï=«r:::;

L’attention des < 
rectement sur les

..,1100 ..•••

1.35 P. M. t 9 3» 8 ÜOAVIS I *Torrô
III S»*Vins de porte, Sherry dTvision, 

Rhum pur de Jamaïque, et Rye de

particu-
premiers médecins recoin man 

boissons dans les 
cas où des stimulants sont nucessai-

de hêtre 
une huildent hautement fi HR A M TRAIN local po..,

UiUU H. Ifl» toutes les stationsentreOt 
et le Céteau, et se reliant 
le Grand Tronc pour tous

3 «u h oo 1 an
E K ING, agent des billets,

27, rue Sparks, Ottawa, Ont.
1). POTTING ER,

Surintendant-Général

les points .. 2 00

:îA]|!ï?.S Paris.l’Ouest.

C. K SVÏLLE, DK MONTREAL A OTTAWA -
U» u»l»« quittent l**ure Bonnvcnliii. "T*-??-..1

: , n‘ii&rBrîK::::::ï,l !::::
“.«•n. m. airivnnt » Ott»vR. 12.411p. m. ' ’’TJL'X-.Zl V' rd-'„J
Ü.CKI m. «Tirant i, Ottnw. a 11.1.1 ,, hKJWBRÏK"" SB""

( .'es trains arrêtent à toutes les stations. 1 Organs,et t .oblllard. Inoo 
Le train local pour tontes les stations pai t MeV^ale-iundi* mê’r-i ' ' 

du < oteaii a I. b> p. in. et arrive à Ottawa .1 <: edi et vendredi..
«8.30 p. m. Via lies Angl lises—vi 'I

N.Y.. lundi, et Jeudi.].............
« | Via Halifax, Jeudi. ...f.............

Chemin de Fer, 
14 Nov., 18F icafixbé d'Oit;

L’EVENEMENT-SPORT

li. I IINOUVEAU ! ! La multiplicatioi i s agenv s 
et sous-a genets inter lo,)» a d-? com 
mission ail Pari M-it.m a

e so
préoccu

pé le conseil municipal de Paris et 
même le Parlement.

Elle inquiète les gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle compromet 
l’intérêt des parieurs qui sont dé
pou il és en mêrn temps que l’As 
si stance publique est fru trée.

Aussi VEvénement ne pouvait-il se 
dé>intéresser de cet état de choses 

Il y a agence et agence comme il 
y a fagot et fagot.

Sollicitée par ses lecteurs, la nou 
velle direction Sportive de YEvene 
ment o gams* ,10, boulevard des l’a
liéna, ut 2, passage de l'Opéra, à 
eôié des bureaux du journal, soi s 
1° rom 'I Rvrnbmbnt-Sport, un ser- 
▼icespécial, comprenant :

i.bB renseitjwmenls sur toutes les 
courses frarçaises et les principales 
cou-ses ê'-ei gères ;

Vexécution des pan?.
(> doi'hle servie- est confi à M 

Georges Clarence, auquel dev ont 
être adressés tous to- t s corie?pou 
dances à partir du 12 avril, jo'.r dL 
l’mauguraliou de VEvén ment Sport

SSAussi épicerie de première classe I On se procure des billets, les 
-meats eu s'adressa 
1 rue SpaTks, bloc

lits 
n bt du sac i 10b6 RUE GEORGE 56 relise. 

billet 
sel, ou à la gare.

mt au burui 
de l'hôtel

(Vis a-vis le marché By)J

IMPORTATEUR K. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant-Général

En magasin de Liqueurs
Rideau^ I^h lettres destinées a l’enregistre 

general des ; vent 6tru inl'es a la postes là minuit 
1' ssa e-e j clôture des malles prf-eé lentes.

Ib-nresdu Burea i.üoku. m. a 11 a m. 
Mandats sur b- poste et la poste et la Banque 

l’Epargues. (le 9 a. ui. a i p. m.
.1. UoriN. Maître de Poste 

I BmeiM -le Posled’uttawa, |

C. NEVILLE Ottawa, II) niai

emoule MourièsAfMHIlü i
I ) lices, et a 

" ^ la périodi

OOOC C vO>0€>OO E

5LINMNT GÉNEAU
V as anss n k st Tar.Kft

T
L’emploi de la Semoule 
Mouriè» est recommandé 

femmes enceintes, aux nour- 
, et aux enfants pendant toute 

t iriode de la dentition et de la 
croissance.

L’Académie 
des reme 
et l’Instit

3 marqc* he»il To/tii/ue
p* tiKsiaca romplaç.uil le 

Feu s.xiis 11- 
leur ni chute du

rapide ut
des Moi te

\F KENDALL’S 
[SPAVIN CURE

Guérison

F o 111 u rcH,
Ecarts, Molettes, VessJgons Engorun- 
meuts dos jambes, Snros, Eparvlus, te.
Ph*°GÉNEA0, m.m St-lfonoré,Paris

O 00€>0"€>40€~<? €X>

de Médecine a voté 
rciements k M. Mouriès: 
ut oe France lui a décerné 

une médaille d’encouragement au

».imei iraûios, 
Anglaise 
Ecossaises

ents à M. Mouriès: 
E'rance lui a décerné 
"—quragen—1 — 

Mouly 0 1tirs des prix 1 
découverte qui 

heureuse influence sur la diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des enfants.

L’usage de la Semoule Mouriè» 
chez la femme pendant la gros
sesse et la lactation et chez l’enfant 
pendant la dentition et la crois- 1 
•ance, est de nature à développer 
4e vigoureuses constitutions.

Une instruction est jointe à 
chaque flacon.

Fabr*" et gros : Maison L. Frere,
19. rue Jacob.

exerce une si

,,Mr»!t-5«!|toSiR5$usssr>not bli.uvr. lu-ad proof below.------Coin, des rues------- Conditions

L’Evénement publiera, chaque jour, 
de course", en tête de ses cola nés 
sous formule chiffrée, uu Renseigne
ment unique.

La clé de ce renseignement se.a 
vendue dans les bureaux de L’évé
nement, de neuf hrs à deux hrs, au 
prix invarariable de dix franc, ou
adressée à domic U.

L’bvenedent-Sport n’accepte au
cun ordre 
vingt francs.

Tout .-rdre doit être accompagné 
des fonds et. en o»itre,de la commis 
sion, qui est toujours de trois pour

Tout ordre, envoyé par let're ou 
télégramme doit parvenir à M.G.CÎIa 
rem t‘ [? jour de la couise, au p us 
tard avant une h ure, et ce à peinq 
de nullité.

L’Evenemen -^POitT n’accepte pas 
de con-bii aisons

L„s t 1 listes de Paris de province 
et d»- l’étranger pourront donc s'a- 
d-esser, en toute séc»ai. ê,à partir du 
15 avril prochain à 1,’Kvrnemen 

o’ ilevard lia nous et
l’OpéraHà Paris.

KENDALL'S SPAVIN CURE.
or Charles a.
Bhredkr or 

Cleveland Bat and TaurriNO Bred Horses.
„ ............ Elmwood, III., Nov. 30,1888.
Dr. B. J. Kendall Co.

Dear Hire : l have always purchased your Ken- 
(lull's Spavin Cure by the half dozen he,ties. I 
would like prives In larger quantity. I think 11 1» 
one of the best liniment* on earth. I have used f 
vu my stables for three years.

Yours truly, Chab. A. Snyder.Alterniez .ii-i

OTTAWA Paris.

A^.vs.. .  „ KENDALL'S SPAVIN CURL
vUs. Wils0h'V

■gî-, n^- - j Manager Troy Laundry Stables.

. KENDALL’S SPAVIN CURE.

. Sant. Wint-in Codntt, Ohio, Dec, 19.1888.

Yours truly, U" Andrew Ternfr.

Peintnres préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ux 

Huile, 
Etc.

de pari inférieur à

U POUDRE DE TOILETTE
k.

'LALBANI M. Le Dr. McLAREN, KENDALL’S SPAVIN CURE.
ARTICLES

. SOLD UY ALL DULGGI8T8.
Demenagera le 1er de mai\k Peintre en General Au No. 89, Rue Slater.
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Faits
LES FRETAI.T 
“■ VERNE MEN 

Le gou verneme 
pfris à l’occasion d 
ouvrière organisé 
des mesures de p 
défense exttaordii 

Voici, au surpli 
cations sur les 1 
requises en vuedt 

En d- hors des 
composant la girr 
régi'i'ents de cava 
pelés des environs 
renforcer ceux qu 
ment en garnison 

Les troupes de t 
été consignébs, pi t 
premi r ordre. L 
serue il y a eu,oui 
la cavalerie.

La cavalerie, qu 
entièrement charg 
attroupements au 
merait, se compos: 
suivants.

3e et 6e cnirassii 
8e. 97 et 21 drag 
1er, 4e et 5e chas 
Garde répub iqu 
Gendarmerie de 

te La répartition d< 
giments envoyés d 

I faite de façon qu 
d’arrê:er immédiat 

^ dre s’il venait à s’e 
quelque quartier q 
ants soient résolus 

Les quartiers de I 
si bien que ceux di 
aussi gar lés par d> 
installés en généra 
ments put 
que de Fr

bins. La
ance, les

lleme. ;

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES t MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

Imeublementd de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez-------

HARMS & CAMPBELL

i

Otte ancienne ei aonorable maison de meubles, d’Otlawa 
st connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua* 

lité des articles qu’elle vend.

10 Pour Cent le tledavüon uir tout Achat trgêiit Coiuntaiii

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues O’Connor et Queen (Près de 1» rue Sparks)"

Solution (l’Antipyrine
TROUETTEde

CON f-RE

.Tfif/rttimn, Jtlauæ rfe Têt'- Névralgies
f ilu/iteK. Asthme, Ihn/th >jsême, fjontte
Kit nmatisme, Seiatique et DOULEURS en général.

!• ANTIPYRINE de TROPETTE
Vente ca Gro: à P»ris, B. MAZIER, Pharm<«, 234, lîoalJ Voltaire '

l>.jpo-.ila:re à Ottaivu : D' F. X. VALADE. '
A tj il vitre : D' Ed. MORIN & C1'. A Montréal : LA VIOLETTE A NELSON 

ET u A NS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES 1

LIS îroMBXEUX MtOlOIM QUI IKTlOniMT LA

SOLUTION PAUTAUBERGE
TE DE CHAUX CRÉOSOTÉ 

plus sûr et efficace contre les
AU CHLORHYDRO-PHOS 
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MALADIES DE POITRINE^ IPHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES 
L. PAUTAUBERQI,

NS TOUTES L8S PRINCIPALES I ►En Vente ches 
DÉPÔTS DA

aa. rue Jules César, PARIS.
PHARMACIES DU CANADA

.Q»?»» ^»g£Ü
re::a

of Toronto.

[rreh,
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■SITE FOR FRICS
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cette pauvre enfant l’interro 
la beaut * de sa geaient -tvec une angoisse muet

te plus douloureuse que ne l’au- 
raie .t ét d s paroles. Je connais 
suffisamment M. Oryee poar sa
voir que sou at îtude « tait de 
mauvais augur s il s^upço niait 
151 o tore, tfétait certain, et une 
pitié profonde s’empara de moi. 
J’alLis faire uu pas vers elle, 
mais M (Tryce m’arrête:

Mwü- Ma y vous par.e, me dit-

Je me remis, et après quel- 
ques paroles banales, je lui offris 
mon bra pour la coudui e a la 
salle d’enquête

Elle me regarda et un sourire 
enchanteur éffaira son visage:

Me ci, monsieur, lit elle. J’ai 
vraiment besoin d’appui; ce 
crime est si affreux, et ma cousine 
est si singulière aujourd’hui! 
ajouta-t-ell * avec un petit geste 
de terreur.

Etait il possible qu’elle ch r- 
chât i nous tromper sur la portée 
des mots que nous avions enten
dus? on bien croyait elle que 
nous ignorions ce qui s’était 
pas e?

Mais mon attention fut bien
tôt entièrement absorbé t par 
Eleonore qui avait acc -pté le 
bras du détective. Elle n’était 
pas aussi calme que sa cousin t 
chancelâ t à chaque pas et ironi

que caressante. hlait comme une lenille. Je
Je regardai M. Gryoe, que c tte regrettais presque d’avoir offert 

voix avait ému évidemment; il mes s rvices à la famille; mais 
salua poliment, et son sourire fut t’nn antre côté, j’éprouva’s une 
empreint d’une certaine sympa- satisfactv n s crête à la pensée 
thie reap «ctueuse. Mais il ne fit que j’étais chargé seul de leur 
aucune attention à Eleonor -.dont servir de consei . 
il paraissait vouloir ignorer la Le crime m’inspirait toujours 
présence, Pourtant, les yeux de la même horreur) mais.» à quoi

bon sonder m^s pensé s les p'us 
intimes? Ce qui se piàssait en 
moi était inexplicible et n’off
rirait sans doute aujun intérêt.

Vit
Mary Leavenworth

L’entrée de ces deux ravissan* 
tes jeunes filles lit une sensation s 
d’autant plus profonde qu’elles 
s t r «u vrient plus étroit -meut 
mêlée» à la terrible tragédie.

Miss Mary, si forte tout à Then* 
re, demeura int -rdite à la vue du 
nombreux auditoire et pr.t en 
tremblant un siège voisin du 
mien. Miss Eleonore, au contrai1 
re, avait reconquis toute sa fer* 
meté et tout son sang-froid. Elle 
s’avança au bras de M. Gryce, 
salua le coroner avec aisance et 
accepta la chaise que les domes' 
tiques s’empressèrent de lui ap1 
porter. Je me tournai vers miss 
Mary et fut grandement surpris 
de voir que s^s yeux, anxieux et 
interrogateurs, ne quittaient pas 
miss Eleonore.

Le coroner, d’une voix lente et 
grave, appela :

Miss. Mary Leavenworth!
Une grand • inquiétude me 

saisit. Qu’allait'elle dire9 Accuse* 
raiVelle encore sa cousine? R pè* 
terait elle devant tout le monde 
ce qu’elle avait dit dans sa chain* 
b e? Quant à Eleonore, elle pa* 
raissait en oroie à une vive ter1 
rear, et une pâleur mortelle avait 
envahi son visage, 
o La déposition de miss. Mary 

fut courte. Ou lui posa quelques 
questi >ns touchant sà position 
dans la maison et auprès de son 
oncle.

remplir votre d voir vis-à-vis 
d elles.

La scène qui venait de se 
passe , cette svèue qui avait fait 
naître en moi un doute horrible, 
s’effaça comme par i-nchantemeut 
et je ne peu-ai plus qu’aux deux 
bell -s cousines ac ablees par la 
douleur e» pieu ant celui qui 
leur avait s -rvi de père. Lorsqu’
on appela les noms d - miss Mary 
et de miss Eleonore Leavenworth, 
je m • levai lentement, puis j • 
déclarai être un a ni de la famill-, 
et je réclamai le privilège d’aller 
chercher ces dames.

La permissian solicitée me fut 
accordée sur le champ et je me 
trouvai d «ns le vestibule sans 
trop savoir comment, car j’avais 
la tête en feu et mon cœur bat
tait à s • briser. M. Gryce me dit 
brièvement.

O’est au troisième étige, la 
porte en face du palier. Ces de 
moiselles, sans dout , vousatteu-

la m’est presque imp tss-ble. Dès 
que j t l’aperçus, 
cousin • s’ ff -çi de ma mémoire : 
je ne vis plus et à tout jaunis 
qn'Eleonore, elle s ule.

E le était d bout, les bras croi
sés, prè< d’une petite table, et 
regardait d’un air de défi hautain 
cl- q îi v n lit de lui lancer une 
violente apostrophe. Je n’étais 
pas encore rentré en possession 
de moi- nême, lorsqu’ lie se re
tourna brusquement, et nos yeux 
se rencontrèrent ! Toute l'horreur 
de la situation lui appirut sou
dain; la femme qui dédaignait 
lout à l’heure avec tant de fierté 
les accus itions lit plac h-*las ! 
à une pauvre créature trembl in
to et consci nte qu’une ép^e de 
Damoclès était suspendue sur sa 
tê e

ni< immobile et écrasé par ens 
terribles pa oies, quand je. vis M. 
G vce à me - côtés. Il posa un 
doigt sur ses lèvres agitées par 
un léger tremblem nt «jui dispa
rut presqu-- aussitôt.

Allons ! allons ! fit-il à voix 
basse. Calmez-vous et n'oubliez 
pas que nous s >mtnes attendus

Ma s qui a > trié ainsi?
Nous le saitu>us bientôt, reprit- 

il fr -id ment.
Puis, il fr ;v a et, sans attendre 

de réponse, il ouvrit ia porte.
Je fus f i ciné par le spectacle 

qui PolFrit à m s yeux.
Les murs, le tapi s les tentures, 

tout était d uu bleu de turquoi-

sur la vhemi ée, lorsque j’enten- 
d s dix bruit dans la chambre à 
côté. .J’entrai pour voir ce que 
c’était, car je savais que M. bea
ts n worth était sorti, et je croyais 
qu’il était accompagné de ses 
deux nveee. Qu-d fut mon éton
nement d apes evoir miss. Eleono 
re, debout auprès du lit de son 
oncle et tenant ce revolver à la 
ma n! Confus de indis retion. je 
voulus m’esjuiver; mais elle 
m’avait vu, elle m’appela et me 
pria de lui expliquer le mécanis 
me du revolver; c’est ce que j’ai 
fait Voilà, messieurs, la seul* 
fois où j'ai eu l’occasion de voir 
de nouveau cette «rm *.

E le vous a demandé de lui 
expliqu r le mécani me? Qu’en
tend- z-vous par là?

J’ent mi Is que j- lui ai montré 
comment on chargeait un revol
ver et la m nière dont il fallait 
vis. r et tir

L’auditoire parut frappé subi
tement d’un trait de lumière, et 
l’émotion générale gagna le 
coroner lui même, qui regarda 
avec une compassion mêlée 
d’étonnemeut le visage pâle du 
secrétaire qui se tenait anéanti 
devant lui.

M. Harwell, demanda-t-il en
fin, avez-vous quelque chose à 
ajouter à 11 déposition que vous 
venez de faire?

L“ secrétaire secoua tristement 
la tête.

Je saisis M. Gryce par le bras 
et lui murmurai à l’oreiîle: Dites 
moi, je vous en supplie... Il n 
me laissa pas achever.

Le corouer va envoyer cher
cher c< s demoisel es, dit-P. Te
nez voue prêti ni vous voulez
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( Suite )

Le jeune homme se retourna 
avec vivacité vers le coroner; il 
avait vraiment grand air à. ce 
moment:

—Je suis obligé de prononcer 
le nom de miss Eleonore Leaveu- 
woith, coût inua-t-iM

Ce nom fit tressaillir tout le 
monde, excepté M Gryce, qui en 
ce moment était, selon toute ap 
par n ce en conversation intime 
avec le bout de ses doigts.

M. H«r\vall poursuivit d’une 
voix rapide:

—Certainement, Messieurs, ce 
que vous me faites faire là est 
contre toutes le - convenances, e 
c’est manquer de respect à cette 
demoiselle que de parler d’elle 
dans une semblable affaire.

Mais le coron >r ne l’entendit 
pas ainsi. Force fut à M. Harwell 
d i s’expliquer davantage. Non ac
cent devint bas et naccadé.

Voici, Messieurs. 11 y a trois 
semaines environ, j’entrai dans 
•a bibliothèque, une aprè«-midi, n 
un moment ou je n’v venais pas 
•i’habitu le. J allais chercher un 
eauif que j’avais ànàsaé le matin

se.
Une femme de la plus grande 

beauté se tenait renversée dans 
un fauteuil. Une de ses m.nns 
s’appuy it tremblante sur le bras 
du fauteuil, tandis que l’autre 
semblait désigner une femme au 
fond de la chambre 

C’est miss M 
me son lit i à 
Giyc .

Ah ! c’est miss Mary, me dis-je 
avec un sentiment de soulage- 

»me it.

Ce changement fut pour moi 
toute une révélation, et je détour
nai la tête de cette confession 
muette. Miss Ma* y, qui avait re
pris son sang-froid, me tendit .a 
main et dit :

Vous ou M. liaymoud! Que 
vous êtes bous d’être v -nus! Et 
vous, monsieur G y ce, vous ve
nez nous prier de descendre, 
n’est-ce pas?

C’était la voix que j’avais en
tendue à travers la porte. Mais 
ses accents ét «ient à présent 
d’une douceur- extrême et pr^s-

iry Leavenworth, 
l’oreille l’éternei

VI

LEGERS INDICES

J’arrivai deyan» la porte qui 
m’avait été ndiquée. Je m’arrê
tai sur le seuil pour m’armer de La belle orétaure n’etait donc 

pas cette Eleonore, qui savait 
charger un revolver et s’en ser
vir?

courage, et j allais frapper lors
que j’ent'*nai pr «noncer ces pa- 
r »lcs d’une voix vibrante :

Je suivis des yeux la directi
on ndiq uée p r cette main éten
due. Je vis.. Ici i

Je n’accuse pis votre main 
d’avoir commis le crime; mais, 
en mon utile et conscience, j’en 
accuse votre cœur, votre tête, vo
tre volonté, et j ; tiens à ce que 
vous le sach ez !

Je uha i celai. G ands dieux 1 
Quels abîmes d’horreur allaient 
s’oavrir devant moi I Je demeu-

i* m’ar ête. Le 
Eleouore resteraportrait de tints 

à faire par d’autre que moi. Je 
po tr ais parler longtemps e la 
grâce me. veilleuse, de la perfec
tion du visage et des form s de 
Mary, mais parler d'tiUeonore, oe* ’A Continuer!
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